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>  SOIRÉE ASCENSEUR> MÉTROPOLE
31 jeunes musiciens, slameur 
et humoriste, sur la scène de 
la Ponatière. 
p. 12-15 

La Ville organise une rencontre, 
jeudi 25 février, pour évoquer 
le rôle de la Métropole. 
p.4
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Un tulipier de Virginie pyrami-
dal sera planté dans le jardin de 
l’hôtel de ville, mercredi 9 mars, 
à 18 h. La cérémonie, ouverte à 

tous et toutes, 
commémo-
rera la loi du 9 
décembre 1905 
de séparation 
des Eglises et de 
l’Etat en France, 
qui garantit le 
libre exercice des 

cultes et reconnaît l’athéisme. 
Elle vise à promouvoir les va-
leurs de laïcité. Une pièce de 
théâtre rappellera, dans la salle 
des mariages, le texte de loi et les 
débats à l’Assemblée nationale 
lors de son adoption.  

Laïcité 
Un arbre  

Sommaire n°352

L
es groupes de travail et le collectif — habitant-
es, associations, équipements de quartiers et 
professionnel-les — finalisent les propositions 

et leur organisation. Les principaux rendez-vous 
se dessinent. L’inauguration, le mardi 15, s’accom-
pagnera d’une soirée cinéma au multiplexe Pathé. 

Les deux jour-
nées suivantes 
rentreront dans 
le vif de théma-
tiques : histoire 
et mémoire de 
la colonisation 
et de l’immi-
gration ; consé-

quences et prise de conscience des discriminations 
au quotidien. Rendez-vous emblématique de Cité 
Plurielle, un banquet des cultures est programmé 
le vendredi 18, à la salle des fêtes. Des Midi-deux — 
espaces d’échange dans les quartiers — sont envi-
sagés. L’objectif demeure de susciter la rencontre, 
des débats, une réflexion collective et une solidarité 
active, de valoriser le sens des projets de multiples 
partenaires.

JFL

Réunion du collectif mardi 1er mars, 18 h, hôtel de ville. 
Contact : 04 76 20 99 28, n.cabare@ville-echirolles.fr

Mémoire, transmission, avenir… 
les fils conducteurs de la manifes-
tation, du mardi 15 au vendredi 
18 mars.  

Combatif et festif 
Cité Plurielle  >>  Egalité   
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Soirée 
ascenseur  
Une richesse et une 
fraîcheur artistique 
à découvrir, dans des 
conditions techniques 
professionnelles. 

Habitat 
et logement
Le logement est une 
culture partagée 
entre la collectivité,  
la Métropole, les 
constructeurs et  
les bailleurs, les  
habitant-es. 

Tennis 
de table
Après la descente de 
l’équipe 1 féminine, 
le club échirollois se 
reconstruit avec un 
nouveau projet.

Annonces
> Carnaval  
Sam. 20 février,  
15 h, centre-ville 

Départ du centre 
social Les Ecureuils

> Carnaval  
Sam. 5 mars, 13 h 30, 
Ville Neuve 

Départ du  
Limousin

> Rencontre 
citoyenne 
Jeu. 25 février, 
accueil dès 17 h 45, 
hôtel de ville  

La Métropole et 
nous 

> Cité Plurielle   
Mar. 1er mars, 18 h, 
hôtel de ville 

Réunion du  
collectif 

> Journée 
internationale 
des femmes 
Mar. 8 mars 

Rencontres, ate-
liers, expositions, 
cinéma 

> 110e anniver-
saire de la loi  
de 1905
Mer. 9 mars, 18 h,  
jardin de l’hôtel de 
ville  

Plantation d’un 
arbre de la laïcité, 
spectacle  

> Soirée 
ascenseur    
Sam. 27 février,  
18 h 30 à 23 h,  
La Ponatière

> Semaine 
Affiche rouge 
Dim. 21 février, 11 h, 
place de la Libération 

Commémoration 
de l’arrestation  
du Groupe  
Manouchian
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Vous avez récemment rencontré, à l’in-
vitation du préfet et avec les maires de 
la zone de police, le ministre de l’Inté-
rieur Bernard Cazeneuve. 
R.S. :  Le ministre de l’Intérieur est en effet 
venu nous faire part des moyens nouveaux 
affectés en termes d’effectifs policiers 
et de gendarmerie pour notre agglomé-
ration. Je m’étais saisi de cette occasion 
pour rappeler une demande dont nul ne 
me contestera l’antériorité, tant les déli-
bérations et courriers aux ministres de 
l’Intérieur successifs — tous gouverne-
ments confondus — ont été nombreux :  
celle d’un renforcement significatif des 
effectifs policiers de la Division Sud. 
Le développement de notre aggloméra-
tion, les nouvelles formes de délinquance 
auxquelles nous sommes confrontés, justi-
fient que les fonctionnaires de police aient 
les moyens d’effectuer leurs missions de 
proximité au service de nos concitoyen-
nes. C’est cela aussi une métropole apaisée !  
Même si cela ne compense pas la perte 
d’effectifs policiers intervenue entre 2002 
et 2012, l’annonce du renfort de 114 poli-
ciers et gendarmes supplémentaires pour 
l’Isère, dont 40 pour l’agglomération, avec 
une brigade spécialisée de terrain de plus, 
marque une avancée importante, dont 
je me félicite. Notre équipe municipale 
consent, je le rappelle, beaucoup d’efforts 
avec la récente création d’une brigade de 
nuit et d’un numéro vert opérationnels 
depuis novembre. Cette brigade de nuit 
recense déjà plus de 806 interventions à ce 
jour. J’ai également demandé au ministre 
de l’Intérieur quels moyens en fonctionne-
ment seraient accordés à Echirolles pour 
la vidéosurveillance que nous entendons 
développer encore. Le ministre s’est engagé 
à nous aider de façon significative, compte 
tenu de l’ancienneté de notre démarche 
dans ce domaine. 

Vous avez présenté vos vœux aux 
Echirollois-es. Que leur avez-vous dit ?
R.S. : Ce que je souhaite dire aux habitant-
es de notre ville, c’est que notre équipe 
municipale est à pied d’œuvre face aux 
défis auxquels nous sommes confron-
tés, dans un contexte national difficile :  
dotations financières en baisse continue, 
chômage dont la courbe ne s’inverse pas, 
pouvoir d’achat en baisse et, bien sûr, 
angoisse liée à des événements qui ont 
marqué tout le pays. Nous réaffirmons 
nos priorités, celle d’une ville bienveil-

lante avec nos anciens que nous conti-
nuerons d’accompagner, en soutenant 
nos jeunes avec l’adoption prochaine d’un 
plan jeunesse/insertion. Nous consacrons 
700 000 euros/an aux rythmes scolaires 
avec une participation modique des 
familles de notre ville. 
Nous voulons fortifier la politique petite 
enfance qui propose 850 places chaque jour, 
en lançant cette année un multiaccueil au 
Village 2. Nous poursuivons le dévelop-
pement maîtrisé d’Echirolles en tendant 
vers la sobriété énergétique, à l’image du 
futur écoquartier d’Essarts/Surieux, dans 
le cadre du renouvellement urbain porté 
avec la Ville de Grenoble, pour lequel nous 
sommes lauréats du programme d’inves-
tissements de l’Etat “Ville et territoires 
durables”. Nous agissons pour des dépla-
cements facilités : nous avons obtenu du 
SMTC que le terminus de la ligne de bus C3 
soit, dès septembre, déplacé vers l’ancienne 
mairie, ce qui sera un vrai plus pour les 
populations riveraines. Nous voulons agir 
pour faire des pratiques culturelles un outil 
d’émancipation à l’image de Pollen, pôle 
d’innovation artistique, qui regroupe trois 
équipes de la direction des affaires cultu-
relles (la Maison des Ecrits, Dcap, ATEA) 
et un centre de loisirs d’Evade. Nous soute-
nons les projets créateurs d’emploi, attrac-
tifs, comme le développement du site Bull, 
le projet Artelia (ex-site Sogreah), ou la 
rénovation et l’extension de Grand’place. 
Ville moderne et attractive Echirolles est 
aussi celle du quotidien, avec des espaces 
publics de qualité, entretenus, une ville 
sûre, innovante, notamment en matière de 
participation citoyenne.

La participation justement occupe une 
place importante dans vos propos.
R.S. : Nous organisons une rencontre 
citoyenne sur la Métropole le jeudi 25 
février, à 18 h, à l’hôtel de ville, pour 
prolonger nos échanges avec les habitant-
es sur cette récente organisation territo-
riale et ses conséquences concrètes. Tout 
le monde y est bienvenu. Qu’il s’agisse des 
trois conseils citoyens dans les quartiers 
prioritaires, des deux comités consultatifs 
— déplacements et énergie —, des comités 
de quartiers au printemps prochain, ou des 
comités d’usager-ères des centres sociaux, 
chacun-e doit pouvoir conforter et enrichir 
la réflexion collective !

Propos recueillis par B.C-B.

Renzo Sulli 
Maire d’Echirolles 
Vice-président de 
Grenoble-Alpes 
Métropole 

“Nous voulons une ville 
solidaire, sûre et innovante” 

Le maire Renzo Sulli a rencontré, à l’invitation du préfet et avec les 
maires de la zone de police, le ministre de l’Intérieur Bernard Caze-
neuve.

Chiffres clés

600
Le nombre d’attributions 
de logements sociaux 
en un an à Echirolles, 
15 % de la Métropole.

13 700 
Les demandes recensées 
en 2014 dans la Métro-
pole (sur 26 00 en Isère), 
dont 4 200 à Echirolles. 

16 153 
Le nombre de logements 
à Echirolles.

3
Le nombre de montées, 
sur quatre collectifs, 
enregistré à l’issue de 
la première phase : les 
garçons en Nationale 1 
et 3, les féminines 2 en 
Prénationale.

4 
Le nombre de titre 
départementaux, sur six 
décernés, décrochés par 
les joueuses de l’Aleett :  
Sofia Ray, minimes 
et cadettes, Camille 
Campo, juniors, Marine 
Zanardi, seniors.

2     
Les intervenants musi-
caux professionnels qui 
encadrent les groupes.   
   

14
Le nombre d’éditions de 
la manifestation.

31
Ce soir-là, le nombre 
de jeunes accom-
pagnés par Dcap. 
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l’actu
Mix’cité

l’actu
Mix’cité

l’actu
Mix’cité

La Métropole  
en questions

Participation >> Institution

La sécurité en stats
Cette rubrique présentera régu-
lièrement, comme la Ville en 
a pris l'engagement, des don-
nées consacrées à la tranquillité  
publique, dans un souci d'infor-
mation et transparence.

Du 3 novembre au 13 janvier, 455 
patrouilles véhiculées ou 140 patrouilles 
pédestres au centre-ville de la brigade de 
nuit de la police municipale. Réveillon : 
première sortie de l'année de cette brigade, 
de 22 h à 5 h du matin (trois ou quatre 
agents). Pas d'incident à déplorer cette 
nuit-là. 

6, 7, 10, 11, 13 janvier : présence de la 
police municipale aux réceptions de vœux, 
en application des consignes liées à l'état 
d'urgence. 

8, 10, 15, 17, 22, 24 janvier : surveillance 
des marchés de La Butte et de La Ponatière.

397 élèves (CE2, CM1 et CM2) rencontrés 

Echirolles organise une nouvelle rencontre 
citoyenne pour mieux comprendre le rôle de  
la métropole, un an après sa mise en place. 
Rendez-vous le jeudi 25 février. 

S
ouvenez-vous : fin 2014, quelques semaines 
avant le passage en Métropole, Echirolles 
consacrait ses 7es Assises citoyennes à 
ce changement institutionnel alors à 

venir, dans un souci de transparence. Les comi-
tés de quartiers du printemps dernier revenaient 
également sur cette Métropole, alors en pleine 
construction : les habitant-es s'interrogeaient 
notamment sur l'information quant aux décisions 
prises par la structure, sur la nouvelle répartition 
des compétences, sur la nécessité d'une relation 
de proximité avec l'intercommunalité... Il est vrai 
que les changements sont d'importance. Depuis le 
1er janvier 2015, Grenoble-Alpes Métropole est, par 
exemple, compétente pour gérer les voiries et les 
espaces publics des 49 communes constituant la 
collectivité. Autant de changements qui méritent 
une information et un échange. 
Rendre compte de façon concrète et pédagogique 
à la fois des changements, mais aussi de l'activité 
des élu-es communautaires échirollois-es, telle est 
la volonté de l'équipe municipale qui propose donc 
une rencontre citoyenne. 

seront accueilli-es autour d'un “village 
métropolitain”, composé de stands théma-
tiques pratiques comme l'eau, les voiries 
ou le chauffage urbain. Objectif : les 
renseigner concrètement, avant l'entrée 
en réunion, autour de deux grands sujets : 
“la Métropole du quotidien” et “la Métro-
pole en devenir”. Du chauffage urbain à 
la compétence de l'eau, de la voirie à la 
propreté urbaine (qui reste de compé-

tence communale), des zones d'activité 
économiques au futur Plan local d'urba-
nisme intercommunal, nul doute qu'il y 
aura matière à échanger...

BCB 

La Métropole et nous, rencontre citoyenne, 
ouverte à toutes et à tous, jeudi 25 février, 
à l’hôtel de ville. Accueil dès 17 h 45.

> Le chiffre{230 000
Le nombre de m3 d'eaux usées 
traités par la Métropole. Réunion du Conseil local de sécurité et de prévention de la délinquance (CLSPD) à l’hôtel de ville. 

La Métropole du quotidien et en devenir seront deux grands sujets de la rencontre à Echirolles. 

Une volonté de transparence 
La Métropole et nous, c'est l'intitulé de cette réunion 
publique, qui entend aborder les questions avec 
des réponses pratiques. Christophe Ferrari, le 
président de la Métro, est invité aux côtés des 
élu-es échirollois-es à répondre aux interrogations 
qui ne devraient pas manquer. Les habitantes 

lors d'interventions pédagogiques de la 
police municipale, depuis novembre 2015. 

2 réunions de la cellule opérationnelle 
(15 décembre, 26 janvier) pour apporter une 
réponse rapide et concrète à des situations 
de sécurité. 

18 janvier, rencontre avec le ministre de 
l'Intérieur Bernard Cazeneuve : Renzo 
Sulli lui remet un exemplaire du Plan local 
de sécurité et de prévention. Il attire son 
attention sur la perte d'effectifs policiers. 
Le ministre annonce la création de 30 
postes de policiers supplémentaires dans 
l'agglo. 

22 interventions de la police municipale 
entre le 1er décembre et le 15 janvier 2016 : 
découverte de trois véhicules volés, quatre 
interpellations liées à des délits routiers ou 
quatorze incendies de véhicules... 

83 deux-roues confisqués ou récupérés 
entre police nationale ou municipale, suite 
à des interventions depuis juin 2015.  
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l’actu
Mix’cité

l’actu
Mix’cité

l’actu
Mix’citéSolidarité >> Parents

En mode  
de garde
L'Association parents solidaires  
Paul-Langevin (APSPL) propose une solution  
de garde des enfants, abordable et solidaire,  
aux parents du groupe scolaire.

L
undi, mardi, jeudi et vendredi, sept 
bénévoles se relaient pour récupé-
rer les enfants après le périscolaire 

à 17 h 30, et les garder jusqu'à 18 h 30. 
Une idée née suite à des échanges entre 
parents, lors du Café des parents du centre 
social des Ecureuils. “Nous nous sommes 
aperçus que les parents qui travaillent, ou 
que les familles monoparentales notamment 
avaient des difficultés pour récupérer leurs 

CHARLY OGNIBENE 
Bénévole et trésorier de  
l'Association parents solidaires 
Paul-Langevin (APSPL) 
Si Charly s'est investi dans l'APSPL, 

c'est d'abord parce qu'il avait du temps. 

Et “plutôt que de le laisser perdre”, il a 

préféré “venir en aide à d'autres parents. 

Les nouveaux rythmes 

scolaires ont boule-

versé l'organisation des 

familles, ils reviennent 

chers en frais de garde, 

et les parents seuls 

ne peuvent, par exemple, pas toujours les 

assumer”. Voilà pourquoi il s'est investi. 

Et il y trouve pleinement son compte. 

“Garder des enfants, c'est une responsabilité, 

pas un jeu. C'est quelque chose que l'on fait 

avec sérieux, mais aussi avec plaisir. Nous 

sommes à l'écoute de leurs besoins, de leurs 

envies. Il ne faut pas grand-chose pour les 

occuper. Je me régale !” Et vice-versa. “Les 

enfants veulent toujours être avec nous. Sou-

vent, ils ne veulent pas nous quitter.” Preuve 

que ça fonctionne.

Des collègien-nes 
s'invitent au LFPA

Depuis plusieurs années, des collégien-nes 
d'établissements des Villeneuve d'Echirolles 
et de Grenoble viennent régulièrement au 
LFPA Maurice-Thorez partager des moments 
conviviaux avec les résident-es.

L
e fruit d'un partena-
riat initié, il y a six ans, 
par M. Petit, profes-

seur d'histoire-géographie au 
collège Munch de Grenoble. 
“Le but était de créer des passerelles entre collégiens et anciens”, explique-t-il. “L'ob-
jectif est de créer des liens de solidarité, d'entraide”, confirme Elisabeth Villand, 
animatrice du pôle gérontologie du CCAS. Objectif atteint, puisque “c'est une 
récompense pour les jeunes de venir, ils bichonnent les anciens, 
se retrouvent avec plaisir. Ils sont à fond !”, assure M. Petit.

Ils donnent le La !
A l'image des élèves de 6e et 5e de la classe à horaires 
aménagés musique (Cham) qui ont offert un joli 
concert de Noël, en musique et danse, aux résident-es 
et retraité-es du quartier convié-es pour l'occasion. Mais 
les rencontres ne s'arrêtent pas là puisque des temps 
sont organisés, tous les deux mois environ, autour de 
jeux, lotos, karaoké, chorales... Des résident-es assistent 
même à des cours ! Le bilan positif a donné envie à 
d'autres collèges de démarrer ce type d'échange... 

LJSL

Rencontres >> Intergénérationnelles

Le concert de Noël, donné par les collégien-nes, est devenu un moment incontournable et 
apprécié par les résident-es du LFPA.

Sept bénévoles prennent en charge les enfants à tour de rôle dans les 
locaux du centre social des Ecureuils, durant la semaine.

enfants après le périscolaire, explique Franck 
Jimenez, président de l'APSPL. Nous avons 
créé l'association pour les soulager, leur propo-
ser une prise en charge.” Huit enfants sont 
inscrits depuis la rentrée. Jeux, devoirs... 
ils attendent leurs parents au centre social. 
“Ça m'a sauvé la vie, assure Amel. C'est une 
super initiative, les bénévoles sont sérieux, les 
enfants ont trouvé leur place. C'est impeccable.” 
Pour développer l'accueil, l'association 
cherche de nouveaux bénévoles. N'hési-
tez pas !

LJSL 

Contacts : assoapspl38@gmail.com, 
06 28 22 31 25 (Franck) ou 06 25 88 37 96 
(Charly).

avocat
Permanences gratuites en mairie, de 9 h 
à 12 h, samedis 20 février et 19 mars. 
Contact : service accueil mairie (04 76 
20 63 00), 8 h 30 à 12 h et 13 h à 17 h 30.

> Recensement
Nous sommes 36 007

La population d'Echirolles 
au 1er janvier 2013 représente 
36 007 habitant-es (36 177 lors 
du précédent recensement). 
Ce calcul se base sur 16 153 
logements, avec une moyenne 
de 2,17 personnes par habitation, 

p
op

u
la

ti
on

un chiffre moyen en diminution 
expliquant la baisse. D'autres 
chiffres, issus d'autres sources, 
enrichissent ce “portrait” 
socioéconomique : Echirolles 
compte 7 415 personnes de 
moins de 14 ans, 8 445 de plus de 
60 ans. 49 % des ménages sont 
propriétaires, 34 % locataires du 
parc public.
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Quartiers

Pour les associations partenaires de la Ville  

en matière de régulation de la population  

de chats libres sur la commune, c'était “Noël 

avant l'heure”. La Ville leur a remis quatre  

nouvelles cabanes à chats.

    
 

>>> UN PARTENARIAT  

Une quinzaine de cabanes à chats “officielles”, 
fournies par la Ville aux trois associations parte-
naires qui les gèrent en direct, sont disséminées 
en différents points du territoire communal. Les 
associations en fabriquent également de manière 
artisanale. 
D'anciennes logettes à ordures de l'Opac 38, dé-
saffectées et désinfectées, sont également mises 
à disposition par le bailleur dans certains de ses 
immeubles pour accueillir des chats. D'autres par-
tenariats de ce type, avec d'autres bailleurs, pour-
raient aboutir. 

+ d’INFOS

Quatre nouvelles cabanes 
à chats flambant 
neuves, fonctionnelles 

et résistantes à l'eau, fabri-
quées par des salariés de 
l'Arche aux jouets de Fontaine, 
l'un des trois chantiers d'insertion de 
l'Association multiservices pour l'aide 
aux familles et à l'insertion (Amafi). 
Ces cabanes servent d'abris et de lieux 
de nourrissage aux chats abandonnés 

Les responsables des associations de protection des chats, de l'Amafi et du service environne-
ment et développement durable de la Ville, lors de la remise des cabanes. 

> Village 2

Centre de santé 
communautaire
Depuis trois ans, des professionnel-les 
de la santé, du social et de l'éducation 
populaire, élaborent avec des habitant-
es et des partenaires institutionnels 
un projet de centre de santé commu-
nautaire sur le quartier.

I
ls sont une dizaine, représentant 
plusieurs disciplines, réunis au sein de 
l'association Santé communautaire en 

chantier. Depuis 2012, ils réfléchissent à la 
création d'un centre de santé communau-
taire au Village 2. 

Un projet participatif
Ils ont d'abord rencontré les habitant-es 
et professionnel-les à travers des entre-
tiens, des réunions, participé à des fêtes de 
quartier, afin d'être le plus en adéquation 
possible avec leurs attentes, leurs besoins, 
de les sensibiliser à la démarche. Car plus 
qu'un “simple” centre de soins, un centre 
de santé communautaire a pour objectif 
de prendre en compte tous les détermi-
nants sociaux qui peuvent influer sur la 
santé des personnes. Il s'agit donc d'une 
démarche globale, où le patient est plei-
nement acteur de sa santé. Les habitant-es 
pourront ainsi bénéficier d'un accompa-
gnement social, participer à des ateliers 
en lien avec la santé, s'impliquer dans la 
vie de la structure...

Le projet de centre de santé communautaire a fait l'objet de plu-
sieurs actions afin de recueillir la parole des habitant-es et de les 
impliquer dans son élaboration.

> Animal en ville   

Quatre nouvelles  
cabanes à chats pour Noël

rats... — générée par les lieux de nourrissage 
sauvage”. Une quinzaine d'entre-elles, 
gérées par les associations, sont répar-
ties en différents points du territoire 
communal, en plus de celles fabriquées 

artisanalement par les béné-
voles des associations. 
Elles constituent donc un 
apport non négligeable pour 
ces dernières, qui ont profité 
de leur remise pour remer-
cier “la Ville pour le travail 
remarquable effectué en faveur 
du chat libre. C'est quelque chose 
d'exemplaire. La protection du 
chat libre est un sacré combat”, 
ont ainsi souligné Marie-
Noëlle Chanel et Josiane 
Hirel, présidentes de L’école 
du chat libre de Grenoble et 
de l'agglomération et Chats 
libres de Grenoble et de 
l'Isère. Une remise rendue 
possible par une subvention 
de la Fondation 30 Millions 

d'amis dans le cadre d'un partenariat avec 
la Ville : 1 300 euros pour la construction 
des cabanes, 1 200 euros pour la stérilisa-
tion et l'identification d'une vingtaine de 
félins. De quoi leur permettre de passer 
l'hiver au chaud... 

LJSL 

et redéposés par les bénévoles des trois 
associations de la protection animale — 
L’école du chat libre de Grenoble et de 
l'agglomération, Chats libres de Grenoble 
et de l'Isère et Cosa animalia —, avec 
lesquelles la Ville travaille, depuis une 
dizaine d'années, dans le cadre de son 
Agenda 21, afin d'en réguler et d'en limiter 
la population. Des campagnes de capture 
et de stérilisation sont ainsi régulière-
ment organisées, en lien avec le cabinet 
vétérinaire du Moucherotte. 

Les chats libres en cabane !
Ces cabanes permettent, selon un béné-
vole de l'une des associations, “de limiter 
les pollutions visuelle et olfactive pour les rive-
rains, la prolifération de nuisibles — pigeons, 

> Le chiffre{1 300
des 4 cabanes à chats 
remises par la Ville.

En euros,  
c'est le coût  
de fabrication 

Aujourd'hui, le projet est en bonne voie. 
Dans un premier temps, le centre ouvrira 
ses portes dans les anciens locaux de 
l'ANPE, rue Missak-Manouchian, en 
septembre 2016, en attendant de s'instal-
ler durablement au cœur du quartier.

LJSL

Si vous êtes intéressé-es pour participer, 
donner votre avis, vous investir : santecom-
munautaireenchantier@gmail.com 
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> Parc Géo-Charles
Un entretien annuel 

L'intervention s'est déroulée 
sous le regard curieux et amusé 
de quelques promeneurs. La 
société Pisciculture du Val-de-
Saône a versé une cinquan-
taine de carpes dans l’étang 
Géo-Charles. Ces poissons 

> Carnavals
Ville Neuve et Centre

Le collectif de la Ville Neuve 
propose un “pied de nez à 
ce monde numérique” en 
organisant un carnaval, le 
samedi 5 mars, sur le thème 
de Monsieur Smartphonie. On 
imagine des déguisements et 
des personnages constitués 
de composants électroniques, 
d’antennes, d’écrans, de vieux 
claviers et cartes mères… Le 
défilé partira du Limousin, 
à 13 h 30, puis se dirigera 
vers le parc Maurice-Thorez 
pour consumer Monsieur 
Smartphonie et consommer 
un goûter chaud, à 16 h. 
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La peinture comme
une respiration 
Une exposition autour 
d’un goûter a mis un 
terme aux séances de 
l’atelier de peinture animé 
par l’artiste Aïda Guezlane 
au centre social des Ecu-
reuils. Entre figuration et 
abstraction, les collages 
et les teintes foisonnent, 
révélant l’imaginaire de 
chaque participant-e, 
enfant ou parent. “Cet 
atelier a fait du bien”, dit 
l’un d’eux. La création 
comme une respiration. 

Du côté du centre-ville, le 
centre social des Ecureuils se 
mobilise également : ateliers 
du lundi 15 au vendredi 19 
février, de 14 h à 16 h, le samedi 
20 février, de 10 h à 12 h. Défilé 
le samedi 20 février, à partir de 
15 h, jusqu’au parc de la Frange 
Verte, puis goûter festif à la 
salle André-Martin, à 16 h. 

herbivores participeront à 
l’entretien du plan d’eau en 
consommant des végétaux 
envahissants. Une solution 
écologique à la place des 
désherbants chimiques que la 
Ville d’Echirolles a supprimés 
depuis plusieurs années. 
Le versement de poissons 
(580 €) fait partie du coût 
d’entretien annuel du parc 
Géo-Charles par le service des 
espaces verts, qui s’élevait à 
28 250 € en 2013. Ce montant 
comprend la main-d’œuvre 
(1 250 heures de travail à l’an-
née), les heures d’utilisation 
du matériel motorisé (ton-
deuses à gazon, 90 heures au 
total sur l’année). Il y a aussi le 
faucardage de l’étang (3 840 €) 
consistant à couper et évacuer 
les roseaux et autres espèces 
végétales aquatiques qui pro-
lifèrent. 

04 76 24 80 64

ECHIROLLES
Un emplacement privilégié 
et des prestations soignées.

www.mv-residences.com 
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"COUP d
E POUCE"

MV Résidences

En 2016, 
nous fêtons nos 60 ans !

À cette occasion, nous vous proposons 
un "coup de pouce" sur la 

Résidence La Rayonne :

3500€
de remise par chambre

votre T2 : 106 000€ -> 102 500€*

votre T3 : 140 500€ -> 133 500€*

votre T4 : 201 500€ -> 191 000€*

*TVA 5.5% éligibilité sous condition de revenu - dans la limite des stocks disponibles
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La structure a présenté ses vocations partenariales, ses services et ses 
actions, souvent innovantes, auprès des jeunes.

Insertion

La Mission locale Sud Isère 
ouvre ses portes

Les portes ouvertes étaient aussi une valorisation 
des projets et productions des jeunes. 

P
lus de 200 visiteurs ont fréquenté les stands — Pôle 
emploi, Garantie jeunes, Planning familial, service 
local de solidarité du Conseil départemental, AAAMI 

et mobilité internationale… —, découvrant les outils et 
dispositifs, le réseau de parrainage d’entreprises. La jour-
née portes ouvertes, en présence notamment de l’adjoint 
Pierre Labriet, était aussi un temps de valorisation des 
projets et productions des jeunes. Présents à l’organisa-
tion et à l’animation de l’événement, ceux-ci ont guidé le 
public, proposé un atelier d’écriture… Ils ont témoigné de 

leurs parcours d’insertion lors d’une émission de la radio New’s FM. Une fresque 
réalisée avec le street artiste Nessé a été inaugurée. “Nous avons vécu de très beaux 
moments. On a le sentiment d’une appropriation par les jeunes de leur Mission locale qui se 
rénove”, résume Mercédès Garac-Crespin, responsable du site d’Echirolles. Des entre-
prises étaient présentes, ainsi que des services de la Ville, la clinique mutualiste, 
la MJC Desnos, le lycée Marie-Curie, la compagnie de théâtre Kaléidoscope… Des 
partenaires qui démontrent le rayonnement de la Mission locale.

JFL 

Contact : Immeuble Le Palladio, 31, rue Normandie-Niémen, 04 76 23 67 80. 
  

CitéCité 
Articles > Insertion

JUSTINE DUC-PLACHETTAZ 
Elle a participé à la fresque inaugurée 
lors des journées portes ouvertes de la 
Mission locale Sud Isère. 
 “J’aime peindre, l'abstraction, associer des 

textures, des volumes, des couleurs. Je peux me 

lâcher, c’est une détente.” Elle a également té-

moigné de son parcours de formation sur 

les ondes de la radio 

News’FM et animé un 

atelier d’écriture avec 

sa complice Farah. 

Cette jeune femme de 

22 ans, titulaire d’un 

BEP gestion-adminis-

tration, curieuse et dynamique, est inscrite 

à la Mission locale depuis septembre 2015. 

“Cette structure est très importante. J’y trouve 

une écoute, des actions qui mobilisent, des 

points de vue qui aident à prendre des déci-

sions et entreprendre.” Justine aspire à un 

métier de contact et qui bouge. “Malgré des 

difficultés motrices, le mouvement est ce qui me 

correspond le mieux.” 
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“Je me considère comme  
un homme heureux, le sport  
m'a tout donné.”

Un juste retour des choses
  Création de manifestations, Marche en famille, 10 et 20 kilomètres 

d'Echirolles, de meetings, dont Pacifique SUD, qui réunissait les meilleurs 

lanceurs de Nouvelle-Calédonie... Il est boulimique de projets. “J'avais faim, 

j'avais soif. Je ne peux pas vivre sans projets”, admet-il. L'ALE athlètisme devient 

l'un des meilleurs clubs de la Ligue. En 2004, il quitte le club pour la vice-

présidence de la fédération ALE, et créé la fête du sport et le 10 kilomètres, 

manifestation sportive, festive, populaire et solidaire. “J'avais envie de rendre 

au sport ce qu'il m'avait donné.” Depuis 2005, l'aventure se poursuit au sein de 

Sport10, qui organise aussi l'Echirolloise, pour la lutte contre le cancer du 

sein. Et ce n'est pas fini : en 2016, Rabah et son équipe mettent en place un 

20 kilomètres en relais par équipes de quatre. Mais où s'arrêtera-t-il ? “J'ai 

quarante-huit ans de sport à Echirolles derrière moi, je vais aller jusqu'au demi-

siècle, après, on verra...”

LJSL

Au cœur du sport
  “Jeune, j'étais un peu réservé. Le sport m'a permis de développer d'autres 

valeurs.” A s'ouvrir, s'intéresser, se mettre au service des autres aussi. Il ne 

démarre pourtant son parcours sportif qu'en 1967, avec le karaté. “J'avais 

rencontré des copains, c'était à la mode, se souvient Rabah, alors passionné de 

danse et de rock. Mais je n'étais pas assez souple et c'était un sport individuel qui ne 

me correspondait pas.” Trois ans plus tard, en 1970, toujours par le biais d'amis, 

il débarque au club de rugby de Pont-en-Royans. “Au début, je ne comprenais 

rien, j’en prenais plein la gueule. Mais j'ai été très bien accueilli, dans une ambiance 

formidable. Le rugby est un sport de copains qui me correspondait. Ça m'a aidé, j'ai 

pris de l'assurance, je me suis senti aimé, j'ai trouvé mon équilibre.” Un équilibre 

complété par la course à pied, qu'il pratique en parallèle. Dès 1977, il croise 

la route de Guy Caussé, qui l'embarque, en 1981, dans son projet de créa-

tion d'un club d’athlétisme à Echirolles. “Je n'avais pas envie d'être dirigeant”, 

confie Rabah. Ses ami-es lui donnent six mois, il y restera vingt-trois ans, 

jusqu'en 2004, comme vice-président, entraîneur-coureur, puis président. 

Vingt-trois ans, lors desquels il développe considérablement le club.

«

�
Rencontre

L ' infatigable Rabah  
Boulebsol ,  f igure emblé-

matique du sport  Echirol-
lois  depuis  quarante-huit 

ans,  a  reçu la  médail le  d 'or 
Jeunesse et  Sports .  Distinc-

tion qui  l 'honore,  même si 
“ma plus bel le  médail le , 

c 'est  ce  que je  fais  tous les 
jours  avec mes ami-es” .   

Une réflexion qui résume parfaite-

ment cet homme de cœur, attaché aux 

valeurs de loyauté, de partage, d'ami-

tié. “Je n'aurais pas fait autant si je n'avais 

pas eu autant d'ami-es autour de moi. C'est 

eux qui m'ont amené à l'arrivée, comme un 

maillot jaune avec ses équipiers.” Et de 

citer Guy Caussé, “un mec exceptionnel, 

un frère avec qui j'ai beaucoup de liens, un 

passionné de sport, humaniste et sincère”, 

Hervé Legal et Marc Odru, à l'époque 

de l'ALE athlétisme, Emmanuel 

Foskolos, Alex Orazi, Sauveur Ranéa, 

Jean-Charles Mattéi et Gérald Castillo, 

ses acolytes de l'association Sport10, 

organisatrice d’événements spor-

tifs sur Echirolles. Autant d'amitiés, 

“fidèles”, forgées au cours des années... 

avec Rabah  

Boulebsol



10

l’actu
Mix’cité

l’actu
Mix’cité

l’actu
Mix’cité

déchets organisée par l'association des 
habitants de la Cité Viscose, avec une 
cinquantaine d'enfants de 4 à 14 ans. Le tout 
en une heure ! “Depuis 2012, nous voulions 
intégrer la thématique environnementale dans 
nos actions, explique Hakim Bendellaa, 
membre du bureau. Des parents nous ont solli-

cités pour organiser des activités 
pour les enfants durant les vacances 
de Noël. Nous avons sauté sur l'occa-
sion.” Après une journée consacrée 
aux loisirs, vacances obligent, 
les enfants ont participé à un 
atelier de réflexion sur la réduc-
tion des déchets et le gaspillage 
alimentaire. “J'ai été positivement 
surpris par leurs réflexions, leurs 
propositions, comme la mise en place 
d'un site de compostage partagé. 
Ils ont une conscience aiguë de ces 
problématiques.” De quoi inciter 
l'association à poursuivre son 

action de sensibilisation auprès des plus 
jeunes... et de leurs parents !

LJSL
U

ne quinzaine de sacs poubelles 
de 50 litres contenant papiers, 
plastiques et cartons, c'est le 

bilan de l'opération de ramassage des 

Durant les vacances de Noël, 
l'association des habitants de la 
Cité Viscose a sensibilisé les en-
fants au développement durable 
à travers des ateliers, des débats 
et une opération de ramassage 
de déchets.

La Viscose s'engage
Environnement >> Insertion

Une cinquantaine d'enfants ont participé au ramassage de déchets dans la Cité 
pour rendre leur quartier plus propre.

Azdine Djezzar, enseignant à la grande mosquée 
d'Echirolles, a guidé une visite et un échange très instructifs.

> Groupe Manouchian
Un travail de mémoire

Deux initiatives marqueront 
la Semaine de l’Affiche rouge 
à Echirolles (dimanche 21 au 
dimanche 28 février). Jorge Amat 
et Denis Peschanski présenteront 
leur film La traque de l’Affiche 
rouge le vendredi 19 février, à 
20 h, à l’Institut de formation en 

travail social 
(IFTS). Ce 
documentaire 
s’inspire 
notamment 
des archives 
de la police 
française 
révélant la 
traque de la 
2e Brigade 
spéciale qui 
aboutira à 
l’arrestation 

du groupe Manouchian. Annette 
Charosse, professeur d’histoire, 
animera un débat après la 
projection. Une cérémonie 
commémorera le 72e anniversaire 
de l’exécution du groupe 
Manouchian le dimanche 21 
février, à 11 h, au Monument aux 
morts, place de la Libération. 
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La grande mosquée  
a ouvert ses portes

Une vingtaine de personnes ont visité 
la grande mosquée d'Echirolles,  
à l'invitation de l'association Coexister. 
Un temps de découverte et d'échange 
pour faire tomber les préjugés,  
apprendre à mieux se connaître.

F
ondée en 2008 en France, en 2012 
sur l'agglomération, l'association 
Coexister a pour but, selon Bénédicte 

Charrier, présidente de l'antenne greno-
bloise, “de promouvoir la coexistence active, de 
permettre à toute personne de s'affirmer dans 
son identité, tout en accueillant l'autre dans 
une approche sincère”. Le tout sans “syncrétisme, ni prosélytisme”. Un objectif rendu 
possible grâce à la proposition de temps comme la visite de la grande mosquée 
d'Echirolles, qui fait suite à celles de la syna-
gogue Bar'Yohai et de la basilique Saint-Joseph. 
Une vingtaine d'adhérents de l'association, 
croyants ou non, et d'autres personnes intéres-
sées ont saisi cette opportunité. “Des temps qui 
connaissent beaucoup de succès, permettent de démys-
tifier les choses”, poursuit la présidente.

Le plaisir de faire découvrir l'Islam
La visite de la grande mosquée, menée par 
Azdine Djezzar, enseignant au sein du lieu de 
culte, a permis de répondre à de nombreuses 
interrogations sur la formation des imams, le rôle des ablutions, le déroulement 
de la prière. Au final, “un  plaisir de faire découvrir l'Islam” pour Amine, pratiquant et 
responsable du pôle sensibilisation de l'association, à l'initiative de la visite. “Un 
Islam d'accueil, d'acceptation, d'ouverture à l'autre. Une belle représentation de ma religion.”

LJSL

Cultes >> Découverte 

> IFTS
Portes ouvertes réussies

L'Institut de formation en 
travail social (IFTS) a accueilli 
près de 500 visiteurs. Une belle 
réussite. Souvent accompagnés 
de leurs parents, les jeunes ont pu 
échanger, questionner étudiants, 
formateurs et professionnels 
sur les formations, les métiers, 
le logement, le financement 
de la formation... Après une 

information générale sur 
l'établissement et ses filières, 
et une remise de dossier, ils 
ont rencontré ces mêmes 
interlocuteurs dans des salles 
dédiées aux métiers, découvert 
les professions et formations en 
vidéo, les espaces pédagogiques. 
Des stands sur les modalités de 
candidature, les associations 
d'étudiants, les possibilités de 
stages à l'étranger et de service 
civique, l'accueil d'étudiants 
en situation de handicap 
étaient aussi accessibles. 
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> 8 mars
Journée internationale  
des femmes

Prendre du temps pour soi, c’est 
possible et accessible ! Le thème 
de la Journée internationale du 
droit des femmes, le 8 mars, est un 
droit toujours à promouvoir et à 
conquérir. La Maison pour l’égalité 
femmes-hommes et ses partenaires 
élaborent un programme : sport et 
santé, atelier vélo, du côté du centre 
social La Ponatière ; atelier loisirs 
créatifs et expositions photo et 
peinture, avec le centre social des 
Ecureuils ; initiation à des pratiques 
sportives, grâce à des clubs locaux et 

> Lotos
Rendez-vous

Les lotos organisés par les 
associations échirolloises ont lieu à la 
salle des fêtes, les vendredi et samedi, 
à 20 h 30, ou le dimanche, à 14 h 30. 
Février et début mars : Fnaca, 
dimanche 14 ; Sport 10, samedi 20 ; 
Unrpa, dimanche 21 ; tennis, samedi 
27 ; sport adapté, dimanche 28 ; 
Kid’s Fun Land, samedi 5 ; natation, 
samedi 12 ; association d’habitants 
du Vieux Village, dimanche 13. 
Le calendrier est disponible sur 
le site Internet de la Ville.
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Quelle démarche propo-
sez-vous ?   
“Nous nous inscrivons dans 
la continuité de ce qui a 
déjà été réalisé à Echirolles, 
notamment dans le cadre 
d’une étude réalisée en 2014 
auprès des centres sociaux 
du territoire, qui a permis de 
définir quelques enjeux sur 
lesquels nous nous sommes 
appuyés pour entamer le 
travail avec les acteurs 
locaux. Des séances ont 
été organisées au cœur des 
quartiers. Après un rappel 
du cadre légal et des enjeux 
définis, une bonne mobili-
sation a permis d’illustrer 
des situations vécues par 
les habitants, d’identifier les 
attentes et les besoins des 
acteurs pour agir chacun à 
son niveau, d’envisager des 
actions possibles. 
Trois principaux enjeux 
se dessinent. Comment 

rendre visible le phéno-
mène discriminatoire 
largement ressenti par 
les habitants, mais qui 
n’est pas matérialisé 
par des plaintes ou des 
statistiques ? Comment 
faire agir les citoyens pour 
lutter contre ce phénomène, 
qui représente un réel défi 
pour la démocratie ? Enfin, 
comment réinterroger et 
faire changer les systèmes 
qui discriminent, afin de 
garantir une égalité de tous 
les citoyens ?”    

Quelle est la nature des 
discriminations recen-
sées ? 
“Les témoignages iden-
tifient de nombreuses 
situations de discrimina-
tion dans le travail, l’accès 
au logement, aux loisirs, 
aux soins, à l’école, dans les 
services publics… Les cas ne 

manquent pas, mais ils ne 
laissent aucune trace nulle 
part, sinon dans la tête des 
victimes.” 

Quels sont les attentes et 
les besoins ? 
“Les acteurs ont demandé 
à être mieux informés des 
structures qui peuvent les 
accompagner dans leurs 
démarches, mieux formés 
pour connaître leurs droits, 
à avoir des outils, des lieux 
d’expression et de partage 
d’expériences pour agir 
collectivement. Il y a une 
belle énergie à Echirolles. 
Certains collectifs d’habi-
tants font des choses très 

Elle accompagne la création du plan de 
lutte échirollois contre les discriminations 
auxquelles sont confrontés les citoyens,  
en associant habitants et professionnels.

3 questions à
intéressantes, mais il faut 
davantage de coordina-
tion pour tendre ensemble 
vers un but commun, qui 
est la reconnaissance de la 
dignité de chaque citoyen et 
donc d’une égalité de traite-
ment. 
Nous poursuivons des 
séances entre habitants 
et professionnels 
pour engager des 
actions concrètes 
qui s’inscriront 
dans le plan de 
lutte, qui devra être 
suivi et réactua-
lisé régulièrement. 
Je pense que les 
Echirollois sont capables 
de faire partie de ces villes 
qui en ce moment, partout 
en France, construisent la 
démocratie de demain.” 

Propos recueillis par JFL

Pour toute information : 
Nathanaël Cabaré, chargé 
de mission égalité femmes-
hommes et lutte contre les 
discriminations au CCAS, 
04 38 70 17 71.

“Garantir  

une égalité de 

tous les citoyens”

Consultante du cabinet NH Conseil

Nadia Hamadache
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Lecture lors de la journée du 8 mars 2015. 
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Ose ; une exposition photo de Joseph 
Caprio sur le sport et les femmes ; 
théâtre, zumba, poterie, au centre 
social Anne-Frank ; découverte 
intergénérationnelle du théâtre, 
sous l’impulsion de la compagnie 
Kaléidoscope… La Mission locale Sud 
Isère, l’association Culture et Sens, la 
bibliothèque de la Ponatière, l’Espace 
jeunes Prévert préparent d’autres 
rencontres. Au terme de la journée, 
la Maison pour l’égalité proposera 
deux documentaires — la boxe et 
le sport au féminin, de l’association 
Koodzoom ; les ateliers slam et rap 
au centre social des Ecureuils — et 
un film d’animation — les questions 
d’égalité entre filles et garçons, 
réalisé par des jeunes et le centre 
social Surieux — au Cinéthéâtre de 
la Ponatière, en soirée. Discussion 
et buffet à l’issue de la projection. 
Contact au 04 38 70 17 70.

vaccinations

don du sang 

Séance gratuite (DTP, ROR, tétanos) sur ren-
dez-vous (04 76 20 99 06) au centre social 
des Essarts, mercredi 16 mars, à 14 h. 

Prochaine collecte mercredi 6 avril, de 16 h à 
19 h, au restaurant scolaire Paul-Langevin. 
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La Ville actrice du logement 

Sur le terrain des projets — constructions 

neuves, réhabilitation dans le public et  

le privé —, la Ville demeure offensive 

en termes d’innovation, d’accompagne-

ment des habitant-es, de qualité de ser-

vice public, d’équilibre social à valoriser 

encore. Elle vise à améliorer le parcours 

résidentiel. C’est, de surcroît, un territoire 

de plus en plus en lien avec la Métropole, 

recherché par les demandeurs de loge-

ment. Dans l’agglomération, 13 700 ont 

été recensés en 2014, 4 200 à Echirolles 

(1 500 en première demande).  

Echirolles est un gros “guichet” de 
l’agglomération après Grenoble. 
Le service municipal habitat et 
logement se doit de s’adapter à 
ses obligations, aux évolutions 
réglementaires et législatives.   

L
’habitat et le logement 
sont un secteur changeant :  
des lois en modifient les 

contours ; la montée en puis-
sance de la Métropole — plus que 
jamais chef de file de l’habitat — 
suscite de nouvelles relations et 
perspectives, une mutualisation 
à l’échelle du territoire de l’agglo-
mération. Tous les acteurs, dont 

Un service public   

Conforter l’accueil 
et l’accompagnement    

Dossier

les bailleurs, se réorganisent. De 
nouvelles procédures en cours 
modifient l’action même du 
service municipal, les conditions 
d’accueil (voir l’infographie pages 
14-15). Il y a une nécessité à flui-
difier les demandes et raccourcir 
les délais d’attente, à alléger leur 
traitement. 
Une chose est sûre : la Ville 
continue, dans le périmètre de 
sa compétence, à accueillir et 
accompagner les demandeurs, à 
maintenir le lien et une qualité de 
service, dès le dépôt d’un dossier, 
pour une meilleure réponse 
aux besoins et au plus près des 

>>> A Echirolles, le logement est au 
cœur des priorités. Les demandeurs 
sont accueillis au service habitat et 
logement, en mairie (1). Les opéra-
tions sont regardées “à la loupe”, de 
la concertation des projets (2) à leur 
livraison, en passant par le suivi des 
chantiers (3). Le service accompagne 
les demandeurs, dans l’ancien (4) 
comme le neuf (5), et les partenariats 
avec les bailleurs, ici la location active 
(6), ou les associations d’habitants, 
ici sur le secteur des Essarts (7), sont 
fructueux.  

1 2  

3

4

1

2  

3

4

5

6

7
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La Ville actrice du logement 

situations des personnes ou des 
familles, même si les marges de 
manœuvre sont bien étroites. 
En fait, contrairement aux idées 
reçues et parfois tenaces, la Ville 
propose mais n’est pas décision-
naire. 
Parmi les orientations : pour-
suivre l’aménagement du 
territoire en diversifiant l’offre 
(typologie, surface, logement 
intergénérationnel, accessibi-
lité…) ; enrichir les rapports de 
travail avec les constructeurs et 
bailleurs ; garantir l’accès et le 
maintien dans le logement ; affir-
mer une relation de proximité ; 
développer la collaboration avec 
les associations de quartier et de 
défense des locataires, avec les 
syndics dans le privé.

Accueil du service 
habitat et logement 
A partir du 1er mars, plus d’accueil 

5 6

7

du public sans rendez-vous, joindre 
le 04 76 20 64 74 (de 9 h à 12 h). 
L’entrevue se déroulera à une date 
déterminée, entre 13 h 30 et 17 h. 

Quelles sont les prin-
cipales orientations 
de la Ville dans un 
contexte institution-
nel, réglementaire et 
législatif mouvant ?   
“Ce contexte sera 
d’ailleurs encore 
évolutif jusqu’en 2017. 
Les objectifs sont liés 
à une demande de 
transparence, d’égalité, 
d’information, bref 
de solutions trouvées 
pour les futurs loca-
taires ou personnes 
fragilisées en attente 
souvent très longue. 
Certains ajustements 
proposés depuis 
plusieurs mois seront 
mis en place dès le 
mois de mars, afin de 
gagner le plus possible 
en fluidité. Il s’agit 
d’une rupture de fait 
en termes d’organisa-
tion, en aide au service 
habitat.” 

Que modifie l’avène-
ment de la Métropole ?  
Quels sont ses rap-
ports avec les collec-
tivités, et les enjeux 
du Programme local 
de l’habitat (PLH) ?
“L’avènement de la 
Métropole en 2015, 
puis la mise en place 
d’un nouveau PLH, 
ont comme objectifs 
une mutualisation des 
pratiques d’accueil, 
d’enregistrement et 
d’attribution. Actuelle-
ment tous les bail-
leurs se réorganisent 
afin de limiter un 
phénomène d’engor-
gement reconnu. On 
sait qu’Echirolles est 
considéré comme un 
secteur très tendu 
dans un rapport entre 
l’offre et la demande 
constamment déséqui-
libré, avec un nombre 

Adjointe à l’habitat et au logement  

“Promouvoir des logements 
accessibles et abordables”

parole d’élue

Liliane Pesquet     

de refus 
important. 
Services, 
équipe-
ments 
et tissu 
associatif, 
proximité 
de Grenoble y 
sont recherchés. Un par-
tage raisonné entre les 
différentes communes 
de l’agglomération, 
encore insuffisamment 
dotées de logements, 
dont sociaux, doit être 
prioritairement proposé. 
Par ailleurs, comme, 
2e pôle économique de 
l’Isère, il faut promou-
voir des logements 
accessibles et abordables 
pour le plus grand 
nombre, les jeunes 
actifs, travailleurs en 
situation incertaine et 
personnes en recherche 
d’emploi.”

Dans quelles mesures 
peut-on garantir la 
notion de parcours 
résidentiel (quels le-
viers et surtout quelles 
limites) ?   
“Les objectifs seraient 
de permettre à des 
locataires de changer 
de logement en fonc-
tion de l’évolution de 
leurs besoins en toute 
sécurité. Les effets 
leviers seraient : la forte 
diminution du nombre 
de refus, la fluidité ; 
une conception interne 
de logements renouve-
lée tenant compte des 
handicaps de toutes 
sortes de la vie, en les 
anticipant davantage ; 
une évolution vers des 
logements privés réha-
bilités et mêmes moins 
chers.”  

Propos recueillis 
par JFL  

Des liens utiles   

• Retrouvez l’ensemble des nouvelles 
mesures qui changent le quotidien  
des locataires et des propriétaires   
http://www.territoires.gouv.fr/monchezmoi  

• Quel est le niveau des loyers ?  
www.observatoires-des-loyers.org 

• La politique de l’habitat de Grenoble-Alpes 
Métropole  
http://www.lametro.fr  
catégorie Solidarités > Politique de l’habitat 

• Visale, le nouveau dispositif d’Action  
Logement pour sécuriser les loyers dans  
le parc privé  
http://www.territoires.gouv.fr  
catégorie Logement et hébergement > Actualités 
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Vers une troisième mouture 

L’objectif du PLH est d’indiquer les 
moyens pour parvenir aux orienta-
tions fixées, en prenant notamment 
en compte l’équilibre des logements 
sociaux sur une commune. La 
Métropole, chef de file en la matière 
depuis les lois Maptam et Alur, en 

a la gestion. Elle fixe les objectifs 
en matière de production de loge-
ments pour répondre aux besoins 
de façon équilibrée et diversifiée. 
L’augmentation et la répartion 

géographique des logements 
étaient les enjeux forts du deuxième 
PLH qui se termine en 2016. La défi-
nition du troisième (2017-2022) 
sera l’un des sujets phares de cette 
année. La meilleure répartition du 
logement devrait rester un enjeu 

fort, auquel s’ajoutera la 
requalification du parc. 
L a  Vi l le  ( première 
commune de l’agglo-
mération avec 39,7 % de 
logements sociaux, loin 
devant la plupart des 
grandes villes) a joué un 
rôle moteur dans le PLH 
et continuera à le faire, 
avec le souci de garder un 
lien fort avec les deman-
deurs de la commune 
pour mieux les satisfaire, 
même si se profile un 

mouvement d’harmonisation de  
l’accueil des demandeurs sur l’en-
semble de la Métro.

LJSL

La Ville actrice du logement

Programme local de l’habitat 

la demande, mis en place dans le 
cadre de la lutte contre les discrimi-
nations dans l’accès au logement, 
établira un traitement plus équi-
table avant une validation par la 
commission d’attribution des loge-
ments de l’Opac. “C’est une évolution 
de nos pratiques”, explique Catherine 
Gayet, responsable locatif et social 
à l’agence d’Echirolles. “L’objectif 
reste de satisfaire les demandeurs de 
logements.”
Et outre son aspect opérationnel, la 
location active illustre les actions 
engagées dans le cadre des parte-
nariats entre la Ville et les bailleurs 
sociaux.

MB

Location active   

Des annonces pour les 
logements sociaux vacants   

La location active est une modalité 
d’attribution qui permet, sur Inter-
net, aux demandeurs de se position-
ner sur un logement vacant. Elle a 
aussi pour objectif de répondre à 
des problématiques auxquelles les 
bailleurs réfléchissent en lien avec 
les services de la Ville : accroître 
la transparence et la lisibilité du 
processus d’attribution ; garantir 
un accès pour tous ; faire baisser le 
nombre de refus après propositions. 
Dans le protocole qui lie la Ville à 
l’Opac 38, un quart d’une partie des 
logements de l’Opac (environ 70 
logements en 2016) verront leurs 
annonces publiées en ligne pour 
7 jours, ou 10 candidats position-
nés. Ensuite l’outil de cotation de 

Dossier

Depuis 2006, le Programme local de l’habitat (PLH) est le prin-
cipal dispositif de programmation en matière de logement sur 
l’agglomération. 

Ville et Métropole travaillent de concert sur la question du logement à 
l’échelle de l’agglomération et du territoire municipal.

Un dispositif expérimental est en place entre la Ville et l’Opac 38. 

“Le partenariat avec la 
Ville d’Echirolles est mul-
tiple. Il se situe à la fois 
sur le travail d’une car-
tographie fine du parc de 
logement social, mais on 
travaille également avec 
les services sociaux sur le 
mieux vivre ensemble, ou 
encore les questions de 
vieillissement. Le label 
habitat senior service 
sur Echirolles est le fruit 
du partenariat avec la 
Ville,” précise Frédéric 
Rolland. Mais ce par-
tenariat prend d’autres 
formes, comme dans 
le cadre de l’Anru et 
du renouvellement de 
la Ville Neuve. “On va 
réfléchir à comment inté-
grer dans cette opération 
les questions de tran-

quillité publique.” Et les 
exemples ne manquent 
pas. “On réfléchit éga-
lement 
avec la 
Ville 
comment 
recons-
truire la 
ville sur 
la ville. 
Vert 
Cœur, sur 
l’ancien 
site de Kis, est un exemple 
où l’on a expérimenté 
le premier bâtiment 
passif.” Un partena-
riat qui crée des idées 
nouvelles. “C’est parce 
que nous sommes en 
confiance dans ce parte-
nariat que nous pouvons 
expérimenter !”

Frédéric Rolland     
Président de Absise

TÉMOIN 

Par courrier.

À l’accueil mairie 
à partir du 1er mars 2016. Prenez rendez-vous

exclusivement au 
service habitat.
04 76 20 64 74

Si vous avez enregistré votre demande en ligne,
vous devez valider votre pièce d’identité. Informer, conseiller, échanger.

 BAILLEUR VILLE PRÉFECTURE
REPRÉSENTANTE 
DES LOCATAIRES

1   Le retrait 

Logement social : de la demande à l’attribution

2  Le dépôt 

3  L'enregistrement 4  Le traitement par le service habitat 5  La décision

Formulaire à télécharger sur
ville-echirolles.fr ou service-public.fr 
ou à remplir en ligne sur 
demande-logement-social.gouv.fr

Formulaire 
à récupérer 
à l’accueil.

MA 

DEMANDE

FICHIER

NATIONAL

ATTESTATION 
D'ENREGISTREMENT

Numéro unique 
départemental (NUD) :

 
038XXXXXXXXXX3436

Chaque réservataire propose 
des candidats sur sa réservation.

 BAILLEUR

ACTION LOGEMENT

VILLE

PRÉFECTURE

CRITÈRES 
D'ATTRIBUTION

Plafond de ressource

Ancienneté de la demande

Taille et prix du logement

Emploi et rapprochement 
du lieu de travail

Mutation urgente

N°1
dossier

N°2
dossier

N°3
dossier

(quand le dossier 
est complet et actualisé)

dont :

(Quand le dossier
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Avant de se voir attri-
buer un logement, 
Fatima habitait le 
même quartier depuis 
dix-sept ans et souhai-
tait en changer depuis 
douze ans. “Je voulais 
partir, mais c’était diffi-
cile. J’ai mis la question de 
côté jusqu’à mon mariage 
et la naissance de ma fille 
il y a trois ans”, explique-
t-elle. Confrontée à des 
problèmes de voisi-
nage, elle dépose des 
dossiers auprès du 
service logement et 
du 1 % logement. Elle 
souhaitait un apparte-
ment au Village 2,  
mais la démarche 
n’aboutit pas. Tenace, 
elle ne baisse pas les 
bras, revient vers la 
Ville et la SDH, parti-

cipe à une médiation 
avec ses voisins et finit 
par obtenir un loge-
ment. “Un gros soulage-
ment”, pour Fatima, qui 
comprend malgré tout 
le problème. “Beaucoup 
de personnes demandent 
un logement, mais il n’y a 
jamais assez de construc-
tions, même si la Ville 
fait des efforts.” Se pose 
maintenant, pour la 
jeune maman, la ques-
tion du travail, son 
“prochain combat”.

Il y a d’abord un 
constat évident expli-
qué par Henri Darmet :  
“On dit aux locataires :  
regroupez-vous, vous ne 
serez jamais écoutés tout 
seuls !” La Confédéra-
tion nationale du loge-
ment (CNL) défend les 
intérêts des habitants 
autant à l’échelle locale 
que nationale. “Nous 
avons à faire comprendre 
à nos militants que les lois 
se décident au plus haut 
niveau.” A Echirolles, 
la CNL est un parte-
naire de longue date et 
a signé une convention 
partenariale trian-
nuelle pour améliorer 
les conditions de loge-
ment des locataires et 
accompagner les habi-

tants et associations 
dans leurs démarches. 
Et les sujets ne 
manquent pas : inter-
ventions mal faites 
dans les logements, 
charges trop élevées, 
conflits de 
voisinage... “A 
Echirolles, on a 
la chance d’être 
bien écouté, 
le travail est 
plus facile que 
dans d’autres 
communes.” 
Mais Henri 
Darmet n’ou-
blie pas la vocation 
première de la CNL : 
“ Nous sommes avec les 
habitants d’abord. Notre 
volonté est d’aboutir dans 
l’intérêt des locataires.”

Fatima 
Locataire du parc social Henri Darmet 

Président de la CNL

TÉMOIN  
TÉMOIN  
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F
ace à quelque 500 habitant-es, 
personnalités locales et de l’agglo-
mération, le maire Renzo Sulli s’est 
attaché à défendre “une ville qui 

avance, anticipe, innove, respecte tous les âges de 
la vie”, rapproche les citoyen-nes des insti-
tutions. Entouré “d’une équipe municipale au 
travail”, il a exhorté ses invité-es à se mobi-
liser. Lors des deux vagues d’attentats qui 
ont marqué l’année 2015 d’une “empreinte 
indélébile et douloureuse”, a-t-il rappelé, 
“Echirolles a su se rassembler, rester débout est 
la meilleure des réponses”. 

Le sens de l’humain
“Nous voulons faire d’Echirolles une ville bien-
veillante et solidaire”, a affirmé le maire. Et 
de citer l’accompagnement diversifié des 
familles, de la petite enfance, des jeunes, 
“qui vivent des situations sociales et écono-
miques difficiles alors qu’ils représentent une 
richesse”, des anciens, dont “on doit garantir 
la place et le rôle au quotidien, ce qui est notre 
marque de fabrique”. Le soutien à l’école, à 
l’éducation et à la culture, le “combat social 
majeur pour l’égalité”, un “plan jeunesse” 
sont évoqués. Ces priorités “définissent 
notre action publique en réponse aux besoins, 
concourent au vivre ensemble”.

Le sens des réalités
Le maire a décrit un contexte national 
défavorable aux collectivités, soulignant 
n’avoir “pas de baguette magique pour équi-
librer le budget”. La diminution “drastique” 
des dotations de l’Etat impose “des écono-
mies rigoureuses”, une augmentation de la 
fiscalité, “malgré le travail des services pour 
compenser”. Des investissements ont été 
“reportés, diminués, voire supprimés… C’est dur 
pour les habitant-es et pour l’emploi”. Le maire 

exprime le vœu “d’une relance durable et d’une 
inversion réelle de la courbe du chômage au plan 
national” car “la collectivité, seule, ne peut 
régler les problèmes”. 

Le sens de l’action et du partenariat
L’action publique, conjointement avec la 
Métropole, le partenariat public-privé, plus 
que jamais nécessaires, doivent “conforter les 
atouts de notre ville. Nous ne baisserons jamais 
les bras pour son développement”, déclare le 
maire. Des projets illustrent “la dynamique 
d’Echirolles, qui contribue à la dynamique d’ag-
glomération” : achèvement du centre-ville ; 
finalisation de la rénovation urbaine au 
Village Sud ; lancement du projet d’éco-
quartier Essarts-Surieux ; programmes de 
logements sur les sites du Sierg et Navis… 
Certaines perspectives sont d’ampleur 
métropolitaine : développement des sites 
de Bull et d’Artelia ; déploiement de la 
halte ferroviaire ; rénovation et 
extension de Grand’place… La 
requalification de l’échangeur 
du Rondeau, inscrite au Contrat 
de plan Etat/Région, et le traite-
ment de la rocade Sud en boule-
vard urbain participeront de la 
vision “d’une Métropole et d’une 
ville apaisées, au service des habi-
tant-es”. L’objectif “n’est pas de 
densifier”, mais de promouvoir 
“une ville sans ruptures ni espaces 
délaissés”. De même “nous prenons 
nos responsabilités en matière de 
sécurité et tranquillité publique”. 

Le sens de la concertation
Les politiques de la ville se 
conçoivent avec la partici-

pation des habitant-es. Le maire relève 
de nouvelles instances : trois conseils 
citoyens, deux conseils consultatifs éner-
gie et déplacements, le comité des usager-
ères des centres sociaux. Une consultation 
contribuera à proposer à la Métropole un 
plan local des voiries à 30 et 50 km/h. Sans 
oublier la mise en œuvre d’un futur atelier 
public à l’échelle de la ville. “Nous faisons, 
soyons perfectibles. Je remercie celles et ceux 
qui croient à nos territoires. On vous consul-
tera plus encore dans une transparence de la 
vie publique”, assure le maire. Avant d’ex-
primer un hommage à l’ancien député-
maire Gilbert Biessy, récemment disparu. 
L’atrium de l’hôtel de ville et le pétanquo-
drome porteront bientôt son nom.

JFL

Développer nos atouts
Solidarités >> Innovations

Vice-président au conseil métropolitain, Renzo Sulli était présent aux vœux 
de la Métropole, aux côtés du président Christophe Ferrari et des élu-es de 
l’agglomération.

Entouré d’une “équipe mobilisée, au travail”, le maire a défini les priorités de l’action publique.

Une ville d’avenir, responsable, 
durable : le maire a exprimé un 
contexte et des choix clairement 
assumés. 

“Ayons confiance en 
nous-mêmes, n’ayons pas 
peur de notre avenir.”

Vœux 2016
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Les salles des mariages et du conseil ont fait le plein pour cette cérémonie des vœux aux acteurs du 
monde économique. 

Dans un contexte “fragile”, où le chômage est “un 
défi majeur”, “la conjoncture économique pas au beau 
fixe”, ces vœux au monde économique revêtaient une 
résonance particulière.

“Depuis plusieurs années, nous avons 
créé, développé des liens avec vous. Nous 
souhaitons qu’ils perdurent, a indiqué 
le maire Renzo Sulli. Nous voulons être 
présents à toutes les étapes de vos projets, 
et même avant-projets, pour continuer de 
faire d’Echirolles une ville ambitieuse.” 

Développer l’attraction, 
créer de l’emploi
Comme cela a été le cas, ou conti-
nuera de l’être, sur Artis au Village 
2, la création d’hôtels, dont un avec 
un centre d’affaires au centre-ville, 
le renouvellement urbain Essarts-
Surieux avec “plusieurs enjeux essen-

tiels, dont l’attractivité économique”, 
le projet Sierg et ses 1 500 m² de 
surface commerciale, l’inscription du 
réaménagement du Rondeau dans 
le Contrat de plan Etat-Région pour 
“rassurer les acteurs économiques”, la 
réalisation du Centre du graphisme 
“qui engendrera de la dynamique écono-
mique”, la rénovation de Grand’place 
avec 400 emplois à la clé, les déve-
loppement des sites Atos-Bull et 
Artelia... “De quoi consolider, développer 
l’attractivité de la ville, créer de l’emploi”, 
en direction des jeunes notamment.

LJSL

> Monde économique
Des vœux volontaires

RÉACTIONS 

Eric Piolle 

“Nous devons 
nous sentir 
appartenir à 
la Métropole, 
confie le maire 
de Grenoble. 
L’intercommu-
nalité per-
met de porter des projets que les 
collectivités locales ne peuvent plus 
accomplir seules. Il faut investir 
cette structure en respectant l’enjeu 
démocratique majeur qui passe par 
le vote dans les communes. Nous 
devons travailler ensemble, montrer 
notre solidarité. Le renouvellement 
urbain des Villeneuve d’Echirolles et 
de Grenoble, cœur géographique de 
la métropole, est emblématique : on 
doit recréer du lien dans un espace 
très marqué par des coupures afin 
d’avoir du plaisir à y vivre sans sen-
tir des limites administratives ou de 
déplacements. Nous portons cette 
ambition avec Renzo Sulli. Je sou-
haite aux Echirollois-es, comme aux 
habitant-es du bassin grenoblois, 
qu’on rende concrètes nos valeurs 
communes de liberté, justice et 
fraternité, qu’on échange et avance 
ensemble. Entre se reposer ou être 
libre, il faut choisir !”

Nathalie, Patricia et Jeff

Les parents et leur fille sont venus 
ensemble. “Malgré l’immobilisme 
économique internationalement, 
nous retenons que le maire exprime 
des points de vue et des projets. En 
dix ans, le centre-ville a beaucoup 
changé, le maillage des trans-
ports est conséquent, les activités 
culturelles se développent.” “J’ai des 
racines dans cette ville, exprime la 
maman, j’apprécie ses transforma-
tions, ses capacités à créer des ren-
contres, les messages de tolérance, 
la volonté d’intiatives pour tous les 
âges de la vie. Quant à la sécurité, 
la lutte contre les incivilités, c’est 
un contexte général. La brigade de 
nuit est sans doute une présence 
qui rassure, et dissuade dans une 
certaine mesure.” 

Gérard Pignot 

A 89 ans, président 
du LFPA Maurice-Tho-
rez, Gérard Pignot 
a conservé tout son 
dynamisme et son 

optimisme, salués par ses compa-
gnons de table, lors des vœux aux 
adhérent-es des clubs de retraité-
es. Et pour cause : “Qu’est ce qu’une 
personne âgée peut souhaiter ?”, 
feint-il de s’interroger à haute 
voix, l’œil malicieux, la moustache 
frémissante, lorsqu’on lui pose la 
question. “D’oublier tous ses soucis 
d’autrefois, de vivre dans l’espoir, 
le plaisir, l’amitié... Ce n’est pas 

toujours facile. Il faut effacer tout 
ça, et repartir dans une situation de 
bonheur. C’est certainement notre 
souhait le plus cher, à nous autres, 
personnes âgées.” Aux niveaux 
national et international ? “Il faut 
souhaiter la Paix entre les peuples, 
accepter toutes les religions, même 
s’il est parfois difficile de s’en-
tendre.” Et pour les jeunes ? “Qu’ils 
trouvent des stages, du travail”, 
avec des anciens qui retrouvent 
leur rôle de “passeurs de savoirs”.

Vœux 2016
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> PARTI 
DE GAUCHE

Une nouvelle 
Révolution ?

En France en 2014, il y avait 55,4 
millions d’internautes et plus 
de 30 millions d’utilisateurs 
sur les réseaux sociaux. Pour de 
nombreuses personnes, les équi-
pements informatiques sont trop 
onéreux. Les collectivités locales 
doivent permettre à ces personnes 
d’accéder facilement aux outils 
numériques. Notre groupe poli-
tique a l’ambition d’amener le très 
haut débit dans tous les foyers et 
les entreprises de la ville. Nous 
souhaitons une équité de traite-
ment et un accès au très haut débit 
sur l’ensemble de nos quartiers, et 
pas seulement au niveau des zones 
les plus rentables que pourrait 
privilégier un opérateur privé. 
Ces accès sont d’excellents leviers 
pour réduire les inégalités écono-
miques et sociales, en palliant par 
exemple l’insuffisance de réseaux 
relationnels pour l’accès à la 
formation et à l’emploi ou encore 
pour encourager les modes d’in-
tervention participatifs en étroite 
relation avec les habitants. Dans 
notre société “Uberisée”, où l’on 
peut se mettre directement en 
relation avec un professionnel, 
grâce à l’utilisation des nouvelles 
technologies, les nouveaux 
employés “indépendants” ne 
bénéficient d’aucune garan-
tie, et ils sont souvent payés au 
lance-pierre. Cela rime malheureu-
sement avec précarité. L’économie 
à la demande risque d’anéantir 
bien plus d’emplois qu’elle ne va 
en créer. Jusqu’à présent, les cycles 
d’innovation avaient toujours 
permis de compenser les postes 
détruits. Mais cette fois-ci, la 
donne va changer. Il nous appar-
tient de réfléchir à ces évolutions 
profondes qui touchent plusieurs 
domaines (taxi, restauration, 
hôtels, banque). 
A l’ère du numérique et des 
réseaux sociaux, nous devons 
amplifier notre longue histoire 
de la participation habitante 
en nous appuyant sur les outils 
numériques et, en premier lieu, 
sur notre site Internet en pleine 
évolution. Cette réflexion se pose 
aussi à l’échelle métropolitaine, 
quand il est question d’économie 
et d’emploi.

Alban Rosa, 
adjoint à l’économie 

> ECHIROLLES AVENIR 
À GAUCHE 

L’e-democratie : vers 
une ville intelligente 
et ubiquitaire ? 

Si le numérique étend bien notre 
capacité à vivre la Ville, beaucoup 
reste à imaginer pour bâtir la 
citoyenneté numérique. Si l’évo-
lution technologique a connu une 
accélération inouïe, l’e-democra-
tie se cherche encore plus qu’elle 
ne se trouve. Et même si elle n’est 
plus utopie, elle ne s’immisce qu’à 
petits pas dans la vie réelle. Une 
révolution douce à laquelle la Ville 
d’Echirolles prend toute sa part, 
avec la retransmission des conseils 
municipaux en direct et un site 
Internet sans cesse amélioré. 
Politiquement, la démocratie 
“augmentée” porte la promesse 
d’une démocratie plus directe 
et plus ouverte, d’une citoyen-
neté plus active. En investissant 
les réseaux sociaux, les villes 
et territoires ont considérable-
ment raccourci la distance avec 
les citoyens. D’un simple clic, 
les collectivités sont des “amies”, 
collectent des “like”, discutent 
en “chat” avec les habitants et 
cultivent des communautés. Via 
les réseaux sociaux, on entre très 
vite en contact avec les élus et 
les administrations locales. Une 
forme de citoyenneté “augmentée” 
qui fait réfléchir : pourquoi l’usage 
d’un réseau social comme Twitter 
ou encore Facebook apporterait-il 
davantage de droits... ? 
Les collectivités sont devenues 
plus transparentes, plus perfor-
mantes via le numérique, mais 
les avancées de l’e-democra-
tie demeurent discrètes. Quels 
apports du numérique sont cités 
par le citoyen-usager lorsqu’on 
lui pose la question ? Les dispo-
sitifs favorisant la participation 
et la démocratie viennent rare-
ment en premier. Pourtant, ils ne 
manquent pas. 
Au-delà de la dématérialisation 
des actes et de la simplification de 
l’exercice des droits, l’e-democra-
tie avancera sans doute au rythme 
où les pratiques politiques, elles-
mêmes, se renouvelleront et où les 
Cyber-City, U-City, Villes interac-
tives, numériques ou ubiquitaires, 
passeront du concept à la réalité.

Laëtitia Rabih, 
présidente du groupe

> ELU-ES RÉPUBLICAINS
ET CITOYENS AU SERVICE 
D’ECHIROLLES

 La sobriété numérique 

Au cours du vingtième siècle, les 
individus ont reçu des informa-
tions par le bouche-à-oreille et 
par le biais de lettres, la radio et 
la télévision, ou les éditeurs de 
journaux et de livres. Aujourd’hui, 
le développement des technolo-
gies et la disponibilité croissante 
d’Internet ont accéléré et brouillé 
la différence entre l’émetteur et le 
récepteur de l’information. 
Malgré les avantages considé-
rables des TIC et des nouveaux 
médias, les défis restent très 
importants et se multiplient. La 
fracture numérique génération-
nelle est un clivage fort dans la 
société sur les usages d’Internet. 
La fracture numérique géogra-
phique et générationnelle est une 
source de nouvelles inégalités. 
Les limites du développement 
des TIC ont été relevées, il s’agit : 
du stress lié à l’utilisation prove-
nant souvent d’un manque de 
cohérence dans la conception 
de ces systèmes, de la straté-
gie remarquée de l’obsolescence 
programmée, c’est ainsi que 
certains matériels sont rapide-
ment désuets en raison du rythme 
soutenu des innovations du suré-
quipement fréquent par rapport 
aux besoins, des problèmes de 
sécurité et d’éthique (chantage, 
escroquerie, etc.) face à certains 
publics vulnérables, notamment 
les enfants et les personnes âgées. 
A Echirolles, rendre service au 
public, faire des économies de 
temps et de coût, améliorer l’or-
ganisation de l’administration et 
des services publics et les rendre 
plus accessibles, telle est la fina-
lité du numérique. Il représente 
aussi un outil important dans le 
domaine de l’éducation, la forma-
tion, la culture et l’information 
des citoyens. Les citoyens doivent 
préserver cette liberté d’option 
pour le numérique ou pas, elle ne 
doit pas leur être imposée. Stra-
tégiquement, nous devons garder 
également cette possibilité de se 
passer du virtuel en cas de néces-
sité. 

Jamal Zaïmia,
président du groupe 

> RASSEMBLEMENT 
CITOYEN ET 
DE TRANSFORMATION 
SOCIALE, COMMUNISTES 
ET PARTENAIRES

Le numérique au service 
des Echirollois-es 

Dans notre programme de 
mandat, nous avons porté l’idée 
que l’appropriation du débat 
public exige l’accès à toutes et à 
tous des nouvelles technologies 
pour lutter contre la fracture 
numérique. Parallèlement, nous 
travaillons à élargir les dispositifs 
d’information, de transparence 
— médiatrice, information sur 
la Métropole — pour favoriser 
encore la participation citoyenne. 
Notre groupe s’inscrit pleine-
ment dans cette orientation qui 
met les outils numériques et l’in-
novation au service du débat et 
de l’échange. Notre projet Inter-
net — nouveau site Internet en 
fin d’année et présence prochaine 
de la Ville sur les réseaux sociaux 
— traduit notre volonté d’un 
véritable “Internet citoyen”. Les 
Echirollois-es ont été consulté-
es à travers un sondage sur 
leurs attentes vis-à-vis de ce 
futur site ; un panel d’habitant-
es sera associé à sa conception. 
Mais pour nous, l’enjeu va bien 
au-delà de ces seuls “outils”, aussi 
importants soient-ils. Echirolles 
entend surtout conforter l’in-
formation dite de proximité, 
communiquer plus fortement 
avec les jeunes, avec des services 
publics connectés qui simplifient 
la vie des Echirollois-es. Dans le 
même temps, nous veillons à 
ce que chaque catégorie d’usa-
ger-ères — parents d’élèves et 
d’enfants en crèches, associations 
locales, seniors souvent actifs sur 
la “Toile” — trouve des réponses 
adaptées avec des “médias” 
diversifiés : magazine munici-
pal, site Internet, brochures ou 
tracts... La “dématérialisation” 
ne laissera personne au bord du 
chemin. Chacun-e d’entre nous 
est aujourd’hui responsable du 
sens que prendra plus largement 
cette évolution majeure dans des 
sociétés en transition avec des 
organisations qui se transfor-
ment, des modes d’apprentissage 
qui se partagent, des économies 
alternatives qui apparaissent... 

Aurélien Farge, 
conseiller municipal 
délégué au développement 
du numérique

Libre expressionLibre expression Chacune des sensibilités présentes au sein du conseil municipal bénéficie d’un espace réservé à la libre expression.  
Les tribunes de ce mois-ci portent sur le numérique et la place des nouvelles technologies.
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> ECHIROLLES  
POUR LA VIE  

Le mensonge 
de la ligne 13 

Au mois de novembre, Renzo Sulli 
présentait aux Echirollois les pro-
positions d’aménagements qu‘il 
a faites au SMTC, avec sa majo-
rité, pour améliorer les dessertes 
pénalisées par la suppression de 
la ligne 13. Encore un bel exemple 
de pseudo-démocratie comme la 
Ville sait le faire ! Elle vous réunit 
pour vous demander votre avis, 
mais sur des propositions déjà 
faites. Ensuite, la Ville a présenté 
la solution qu’elle préconise pour 
un nouveau terminus de la ligne. 
Mais au fond, la question reste 
toujours la même, pourquoi a-t-
on supprimé cette ligne ? Le SMTC 
parle d’efficience et de rentabilité, 
or les lignes qui remplacent ac-
tuellement le parcours sur la ligne 
13 ne sont pas rentables au regard 
des trajets qui ont été redessinés, 
ne répondant plus à la demande. 
Les enfants et les personnes âgées 
sont les plus touchés par ces déci-
sions et les actifs ont, quant à eux, 
repris leur voiture ! 
Comment le maire d’Echirolles, 
qui siège en tant que vice-pré-
sident à la Métro avec M. Monga-
buru, président du SMTC, et M. 
Trovero, président de la Semitag, 
n’arrive pas à défendre le main-
tien de cette ligne ? C’est tout 
simplement prendre les Echirol-
lois pour des imbéciles, puisqu’ils 
dirigent ensemble et se sont 
répartis les postes entre PS, PG, 
Verts et PCF. Yann Mongaburu 
ne peut rien décider sans cette 
majorité et Renzo Sulli tente de 
nous faire croire qu’il est pour la 
ligne 13, et qu’il n’arrive pas à la 
défendre ! Comment peut-il affir-
mer par la suite qu’il est pour le 
rétablissement de la gratuité des 
transports pour les personnes 
âgées, alors qu’il fait partie de la 
majorité qui l’a supprimée ? 
Deux réflexions se posent : soit 
Renzo Sulli ment, soit il dit la 
vérité, et dans ce cas, il y a un vrai 
problème de gouvernance entre 
les élus de gauche… 

Magalie Vicente, 
présidente du groupe

> FRONT 
NATIONAL 

Investir pour l’avenir  

Les nouvelles technologies vont 
largement se développer dans les 
prochaines décennies, et la réalité 
rattrape déjà la fiction : plates-
formes de streaming, maisons 
connectées, communication 
par la pensée, robots ménagers, 
portefeuille virtuel, santé connec-
tée... Des centaines de start-up 
poussent chaque année comme 
des champignons partout en 
France, mais également sur le 
territoire métropolitain, prépa-
rant l’avenir, la compétitivité 
et l’innovation des emplois de 
demain. Les mesures mises en 
place par les responsables poli-
tiques nationaux et locaux, à 
l’image des aides financières que 
nous votons avec la majorité 
métropolitaine, doivent se pour-
suivre pour que Grenoble reste 
l’un des modèles français de la 
nouvelle et de la nanotechnologie 
au bénéfice de demain. 

Alexis Jolly, 
président du groupe 

> ECHIROLLES 
C’EST VOUS ! 

Donner du sens au 
numérique et par le 
numérique !

Le numérique est devenu un 
incontournable de nos sociétés, 
et se retrouve désormais dans de 
nombreux actes de la vie quoti-
dienne, de l’utilisation de son 
“smartphone”, jusqu’au pilotage, 
demain, de sa consommation 
énergétique, ou encore pour 
effectuer des paiements. Cette 
irruption pose à la fois des ques-
tions voire même des inquiétudes 
pour les libertés individuelles, sur 
les nouveaux champs de la démo-
cratie de demain, notamment 
vis-à-vis des politiques commer-
ciales de quelques grandes firmes, 
mais offre également des chances 
et de nouveaux champs d’applica-
tion. 
Nous ne développerons pas ici le 
nécessaire engagement dans l’uni-
vers des logiciels libres, et du libre 
accès à la culture, à la connais-
sance au travers des plateformes 
collaboratives et au soutien des 
initiatives locales, domaines dans 
lesquels nous considérons que 
notre Ville doit s’inscrire en tant 
que “consom’acteur”. D’un point de 
vu démocratique, en complément 
des instances de concertation 
classiques, l’utilisation des NTIC 
peut permettre le développement 
d’une “e-citoyenneté” qui donne-
rait la parole à ceux/celles qui ne 
peuvent ou ne veulent plus venir 
dans les instances de concertation 
traditionnelles, permettant ainsi 
un renouvellement des personnes 
qui contribuent à construire notre 
ville, “notre bien commun”. 
Lors de la dernière session des 
comités de quartiers, des habitants 
ont évoqué leur mécontente-
ment sur le manque de compte 
rendu des différentes réunions, 
ou sur l’absence de retours suite 
à leurs propositions. Pour les élus 
“Echirolles, c’est Vous !”, la mise en 
place d’une plateforme citoyenne 
numérique sur notre ville peut 
être une interface de dialogue, en 
étant à la fois un espace ressource 
contenant de l’information, un 
espace de suivi des propositions 
faites et un espace d’expression 
libre partagé. 

Mélanie Collet, 
conseillère municipale 

Libre expressionLibre expressionChacune des sensibilités présentes au sein du conseil municipal bénéficie d’un espace réservé à la libre expression.  
Les tribunes de ce mois-ci portent sur le numérique et la place des nouvelles technologies.

Renzo Sulli, maire 04 76 20 63 00
Permanence sur rendez-vous.

Thierry Monel, 1er adjoint,
président du groupe Rassemblement 
citoyen et de transformation sociale, 
Communistes et partenaires.
Permanence sur rendez-vous.

Rassemblement citoyen et de trans-
formation sociale, Communistes et 
partenaires
Sylvette Rochas, conseillère départemen-
tale, adjointe action sociale, solidarité, 
politique familiale, santé, petite enfance.
Jacqueline Madrennes, adjointe 
éducation, culture, périscolaire, 
restauration, travail de mémoire.
Elisabeth Legrand, adjointe 
développement du sport, ressources 
humaines, informatique.
Pierre Labriet, adjoint jeunesse, emploi, 
insertion, formation, prévention 
délinquance.
Amandine Demore, adjointe vie 
associative, Maison des associations, 
relations internationales, affaires 
générales, documentation, archives.

Parti de gauche 04 76 20 63 07 ou 19
Daniel Bessiron, conseiller départemental, 
président du groupe, adjoint 
développement durable, déplacements, 
environnement, transition énergétique, 
eau, énergies, ondes électromagnétiques.
Alban Rosa, adjoint économie, économie 
sociale et solidaire, commerces, marché 
de détail. Permanence sur rendez-vous, 
mardi et vendredi, de 14 h à 17 h.

Echirolles avenir à gauche 
04 76 20 63 23
Laetitia Rabih, présidente du groupe, 
adjointe qualité du patrimoine, espaces 
publics, commande publique, ERP.
Emmanuel Chumiatcher, adjoint 
aménagement, renouvellement 
urbain, implantation d’activités.
Permanence le mardi matin.

Elu-es républicains et citoyens 
au service d’Echirolles
Jamal Zaïmia, président du groupe, 
conseiller municipal.
Liliane Pesquet, adjointe habitat 
et logement.  Permanence sur rendez-
vous le mardi, de 14 h à 17 h.

Front National 04 76 20 63 18 
Alexis Jolly, président du groupe, 
conseiller municipal, 
jolly@fnjeunesse.fr, Facebook : Alexis 
Jolly, Twitter : alexisjollyfn

Echirolles fait front 07 89 42 20 34
Christophe Chagnon, président du groupe
echirollesfaitfront.blogspot.fr

Echirolles pour la vie 06 87 20 79 87
Magalie Vicente, présidente du groupe, 
conseillère municipale.
Permanence le premier et troisième jeudi 
du mois, de 10 h à 12 h et 14 h à 16 h 
(tous les 15 jours). 

Echirolles c’est vous ! 07 87 37 03 01
Laurent Berthet, président du groupe, 
conseiller municipal.
groupeECV@gmail.com 

> ECHIROLLES 
FAIT FRONT 

Nous n’avons pas reçu  
le texte de ce groupe  

dans les délais du journal.
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J
anvier a été un 
mois  d’activité 
intense pour les 
conseils citoyens. 

Celui  des quartiers 
Essarts-Surieux — dans 
le cadre du projet de réno-
vation urbaine des deux 
Villeneuve d’Echirolles et 
de Grenoble — a sollicité 
une rencontre avec le 
premier adjoint Thierry 
Monel et l’adjointe 
A m a n d i n e  D e m o r e 
pour faire le point. Une 
liste de 19 personnes, 
pouvant aller jusqu’à 
une trentaine de parti-
cipant-es, a été adressée 
à la préfecture. Créé il y 
a sept mois, ce conseil 
citoyen est une sorte 
de laboratoire, dont le 
service municipal égalité 
et démocratie locale 
souhaite “capitaliser l’ex-
périence” pour les autres.

Une forme associative 

Le tirage au sort des 
postulant-es et le recueil de candidatures 
volontaires pour les instances Village 
Sud et Luire-Viscose se sont déroulés en 
décembre 2015. Leur constitution s’est 
affirmée lors de premières étapes de 
formation des personnes à leur rôle, au 
fonctionnement et aux missions de ces 
assemblées indépendantes et autonomes, 
aux règles d’interpellation des institu-
tions. Pour la première fois, le programme 
2016 de la politique de la ville inclut léga-
lement l’avis des conseils citoyens sur 
les actions. Outre la formation initiale 
de ses membres, chaque instance aura à 
connaître, évaluer, amender et valider, au 

cours de cette année, le projet de territoire 
de son quartier, qui sera ensuite annexé au 
contrat de ville. 
Autre perspective : l’organisation sous 
forme associative des trois conseils citoyens. 
Cette structuration permettra de perce-
voir l’aide de 2 000 euros par instance et 
des moyens humains (services civiques) 
attribués par l’Etat. Mais ne peut-on pas 
mutualiser au sein d’une association 
commune, comme cela a pu être évoqué ? 
A suivre... 

JFL

Samira 
Rbai Figuigui, 
Membre du conseil 
citoyen Essarts-
Surieux 

La présidente de l’association 
Cap’O Essarts est une habi-
tante “très impliquée” dans son 
quartier du Limousin. Mère de 
quatre enfants, elle est l’une des 
membres du conseil citoyen 
de la Ville Neuve. “Je tenais à 
m’investir dans le cadre du projet de 
rénovation urbaine Essarts-Surieux. 
Cette instance est l’occasion de 
participer à la définition de diffé-
rents programmes, d’être entendu. 
Je suis aussi directement concernée 
par la future démolition des deux 
allées du 7 et 9, du Limousin.” Très 
attachée à la mixité sociale et 
au vivre ensemble, opposée à 
tout esprit communautariste, 
Samira souhaite que le conseil 
incite les habitant-es “à beau-
coup plus s’informer, à donner 
leur opinion, à critiquer et propo-
ser… à faire entendre leur parole”. 
Parmi ses préoccupations, elle 
place en premier lieu “la désco-
larisation des enfants, l’avenir de la 
jeunesse, le chômage, l’isolement des 
personnes âgées, les relations entre 
générations”. Et désire contribuer 
à “changer l’image du quartier, à 
rétablir la confiance dans l’action 
publique”. C’est pourquoi, elle 
s’affaire “à communiquer et à bien 
faire comprendre le rôle de relais et 
les missions du conseil citoyen” au 
plus près des habitant-es.

En ordre de marche

Quartiers prioritaires  >> Conseils citoyens 

Le conseil citoyen de la Ville Neuve a rencontré le premier adjoint Thierry Monel et  
l’adjointe Amandine Demore pour faire le point. 

Trois conseils citoyens — Essarts-Surieux, Village Sud, 
Luire-Viscose — fonctionnent désormais sur la commune. 
Indépendants et autonomes, ils pourront se renouveler 
d’année en année. 

Après ceux des quartiers Essarts-Surieux et Luire-Viscose, le conseil citoyen du Village 
Sud a lancé la formation de ses membres. 

Concertation
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Séance du lundi 21 décembre : 

contentieux Sierzac entre 

Echirolles et Pont de Claix ; 

rénovation de la Luire ; logements 

et jardins partagés au Village Sud… 

Le prochain conseil municipal  

aura lieu le mardi 29 février, à 18 h 

(débat d’orentation budgétaire) .

Conseil municipal

D
epuis plusieurs 
années, un conten-
t i e u x  o p p o s e 
Echirolles et Pont 

de Claix au titre de “la conven-
tion de ressources au profit 
de Pont de Claix conclue lors 
de la dissolution du Syndicat 
intercommunal d’étude et de 
réalisation de la zone d’activité 
de Comboire (Sierzac)”. La Ville 
d’Echirolles a contesté la léga-
lité de cette convention devant 
le Tribunal administratif de 
Grenoble, qui l’a déboutée de sa 
demande de résiliation. 
“Nous avons interjeté appel 
de ce jugement devant la 
Cour administrative”, dit le 
premier adjoint Thierry Monel 
(Communistes et partenaires). 
L’appel n’étant pas suspensif, la 
Ville est contrainte de payer le 
montant de 896 078, 88 euros. 
Pour que cette charge ne pèse 
pas fortement dans le budget 
communal et plus particuliè-
rement sur la section de fonc-
tionnement, Thierry Monel 
explique que “la Direction géné-
rale des collectivités locales a 
autorisé la Ville d’Echirolles à 
transférer la somme en section 
d’investissement et à étaler son 
paiement sur cinq ans à comp-
ter de 2015”. 
Laurent Berthet (Echirolles, 
c’est vous !) désapprouve “ce 
tour de passe-passe qui masque 
mal le naufrage de cette stra-
tégie juridique. Ce fardeau 

> Contentieux Sierzac 

Echirolles étale 
le paiement

Après de nombreuses actions 
de requalification des quartiers 
Ouest dans le cadre du Pic Urban 
et du Programme urbain intégré 
(PUI), la rénovation de la Luire 
se finalise. Les travaux et leurs 
financements se répartissent entre 
la Ville, la SDH et la Métropole. 
Le projet comprend les rues de la 
Luire et de Vassieux, les quatre 
impasses Danielle-Casanova : 
gestion des déchets, bacs enterrés ; 
réfection des chaussées et station-
nements, recalibrage de voiries, 
reprise de l’éclairage extérieur ; 
création d’un réseau fibre optique ; 

Deux immeubles en R+3+attique 
— 22 logements en accession 
sociale — sont programmés sur 
l’îlot T, rue Clément-Ader, face à 
l’immeuble L’Olympe. La Ville dé-
classe des terrains communaux en 
vue de leur vente à la société civile 
de construction vente Thésée. 
Adoptée avec 2 contre (Front 
national). 

Les jardins collectifs ou 
familiaux font l’objet 
d’une convention de 
gestion déléguée à 
l’association Les jardins 
métissés d’Echirolles. Ce 
projet, selon la conseil-
lère municipale Valérie 
Sczupal, “enthousiasme 

La rénovation de la Luire se poursuit à hauteur des 
rues de la Luire et de Vassieux, des quatre impasses 
Danielle-Casanova.

rénovation des réseaux d’eau 
potable, d’assainissement des eaux 
pluviales et usées ; remplacement 
des canalisations du réseau de 
chaleur secondaire appartenant à 
la SDH… La réfection de la passe-
relle de l’Oranie est aussi prévue. 
Des aménagements provisoires 
(stationnements, voies de circu-
lation, cheminements piétons) 
garantiront la vie du quartier et la 
sécurité des habitants durant les 
travaux. 
Adoptée avec 2 contre (Front 
national). 

> Rénovation de la Luire

> Village Sud : logements 
et jardins partagés 

les habitant-es”. En mars, la 
première phase d’aménagement 
livrera 21 parcelles et 3 bacs pour 
personnes à mobilité réduite. En 
2018, une seconde phase ajoutera 
23 parcelles ainsi qu’un espace 
géré par le centre social. 
Adoptée avec 2 contre (Front 
national).

aurait pu être évité”. Il constate 
que “la Direction générale des 
finances publiques pointe la 
situation financière dégradée 
de notre ville, tout comme le 
non-respect de la loi qui impose 
de provisionner les charges 
concernées par l’ouverture d’un 
litige”. Pour sa part, Geneviève 
Desiron (Echirolles pour la 
vie) “regrette l’amateurisme 
avec lequel ce dossier a été 
traité depuis le début. A force 
de repousser l’échéance, vous 
condamnez la Ville à amputer 
ses projets d’avenir, alors que la 
situation aurait pu être antici-
pée”. 
Thierry Monel réprouve “le 
procès d’intention”, et affirme 
que “nous avons à cœur de 
préserver l’intérêt de la Ville et 
de ses habitant-es en utilisant 
la loi jusqu’au bout face à un 
contentieux contestable”. Le 
maire Renzo Sulli rappelle : 
“Nous avons demandé à la 
justice de dire le droit. Nous 
avons une autre interprétation. 
Pont de Claix doit percevoir 
cette somme. Mais qui doit 
la payer ? Est-ce la Ville ou la 
Métropole, qui a la compétence 
économique ? Nous ferons tout 
pour que ce soit la collectivité 
compétente. L’affaire n’est pas 
finie !” 
Adoptée avec 5 oppositions 
(3 Echirolles c’est vous !, 2 Front 
national, ), 2 contre (Echirolles 
pour la vie).
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Top 3

Arts martiaux

Six à sept jeunes, de 
12 à 16 ans, de l’Espace 
jeunes Picasso, ont 
suivi, durant le dernier 
trimestre 2015, un cycle 
de sensibilisation à la 
pratique sportive mené 
par la structure, en 
lien avec le service des 
sports. Le même type 
de proposition existe à 
l’Espace jeunes Prévert 
et à La Butte. Le but 
est d’amener ces jeunes 
vers une pratique régu-
lière et encadrée. Les 
mercredis après-midi, 
ils ont participé à une 
séance d’arts martiaux 
animée par un éduca-
teur du Martial Gym, 
Lionel Rega, dans la 
structure, puis dans le 
dojo de l’association. 
L’initiative a porté ses 
fruits, avec un très fort 
intérêt et investisse-
ment des jeunes. En 
2016, elle trouvera une 
prolongation avec le 
démarrage d’un cycle 
boxe en lien avec le club 
d’Echirolles. 

Judo 

Bonne première  partie 
de saison pour les 
jeunes du Judo Agglo-
mération Echirolles. 
Mi-novembre, à Mâcon, 
les benjamin-es sont 
toutes et tous  monté-es 
sur le podium : 
Corneilla Wothor et 
Mohammed Guerrirem 
se classent 1ers, Madalina 
Vizzini, 2e, Kyane 
Abdelli, Clément Bisaro 

2 Jiu Jitsu 
“Souris” championne 
d'Europe !
Morgane Manfredi, dit “Souris”, du Martial 
Gym, est devenue championne d'Europe 
de Jiu Jitsu brésilien, fin janvier, à Lisbonne, 
en moins de 64 kg. Une belle performance 
puisqu'il s'agit de la deuxième compétition la 
plus importante au monde. Un grand bravo à 
elle et au Martial Gym qui propose des cours 
de jiu jitsu brésilien pour hommes et femmes 
tout au long de l'année. Plus d’infos sur  
www.martialgym.fr. 

1 Football 
AS Surieux,  
ça chauffe... 
Courant décembre, de jeunes 
footballeurs et éducateurs 
du club de la Ville Neuve ont 
visité la chaufferie voisine de 
la Compagnie de chauffage, 
dans le cadre du partenariat 
entre le club et l’entreprise. 
L’occasion de découvrir son 
fonctionnement et les métiers 
qu’elle propose. D’autres visites 
d’institutions sont prévues,  
d’ici la fin de saison.

et Yanis Seifeddine, 3es. 
Le club a remporté 
les tournois de Rives, 
Gières et Pont de 
Claix. Le cadet Jimmy 
Betous, 1er à Bastogne, 
2e à Dijon, et la cadette 
Fatine Guerrirem 
(notre  photo), victo-

rieuse à Ceyrat, 3e à 
Tain et Fontaine, se 
sont  qualifié-es pour 
le Tournoi de France 
 cadets, disputé à 
Cannes, fin janvier. 

Badminton
Fin janvier, l'ALE a orga-
nisé son plateau mini-
bad au gymnase Croix-
de-Vérines : 22 jeunes, 
de 6 à 9 ans, venus de 
l'agglomération et de 
Saint-Jean-de-Bournay, 
se sont retrouvés pour 
une après-midi ludique 
autour d'ateliers de 
motricité et de tech-
nicité, et d'un tournoi 
en montée-descente. 
De nombreux parents 
étaient présents pour 
encourager les futurs 
champions. Après 
l’effort, les enfants ont 
reçu une petite médaille 
et un cadeau, et partagé 
un goûter offert par les 
organisateurs. Une belle 
réussite grâce aux béné-
voles du club qui ont 
animé la rencontre. 

3 Squash 
Les Echirollois-es 
se placent
B2S, le club échirollois, le Break 
Sportif et le comité départe-
mental ont organisé un Open 
national féminin réunissant 
30 joueuses, dont 5 du top 20 
français, et un open régional 
hommes. A noter, côté B2S, la 
16e place d’Audrey Faure, la 27e 
de Mathilde Pennelle et la 12e  
d’Eric Caillat.

AGENDA
• Boxe : gala, combats amateurs,  
sam. 13 février, 20 h, salle des fêtes. 

• Handball D2 féminine : Pôle Sud 
Echirolles-Eybens/Chambray Touraine, 
sam. 13 février, 20 h 30, gymnase  
R.-Journet à Eybens. 

• Football Honneur : Echirolles/
Seyssinet, samedi 20 février, et 
Echirolles/Cluses Scionzier, sam. 5 mars, 
18 h, stade E.-Thénard. 

• Tennis de table : N1 féminine 
Echirolles-Eybens/Niort, N1 masculine 
Echirolles-Eybens/Thorigne,  
sam. 27 février, 17 h, gymnase P.-Picasso. 

• Handball D2 féminine : Pôle Sud 
Echirolles-Eybens/La Rochelle, sam. 27 
février, 20 h 30, gymnase R.-Journet à 
Eybens. 

• Rugby Promotion Honneur : 
Echirolles/La Motte-Servolex, dim. 6 mars, 
15 h, stade R.-Couderc à la Commanderie. 
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>>>>>>> Bienvenue au club

ALEE Tennis de table
Un nouveau départ...

La descente de l’équipe 1 féminine en Nationale 1, 
cet été, après dix ans de professionnalisme en 
Pro B, a été l’occasion d’un nouveau départ pour  
le club échirollois, centré sur un projet plus local.

 

Marine 
Zanardi
Joueuse  
et capitaine de  
l’équipe 1 féminine

Quand l’équipe féminine est 
descendue en Nationale 1 
après dix ans en Pro B, 
Marine Zanardi, qui a tout 
connu à l’Aleett, ne se voyait 
pas partir. “Le club est comme 
une deuxième famille, il a 
tout fait pour moi. Je lui 
en suis reconnaissante. 
C’était important de rester.” 
D’autant que le nouveau 
projet la motive. “J’ai été 
cinq ans en équipe de France. 
Eric (Messina, entraîneur et 
directeur sportif du club) sait 
qu’il peut compter sur moi 
pour transmettre mon vécu. 
Je prends mon rôle de capi-
taine à cœur et ça se passe 
bien. C’est plus facile pour 
moi de discuter avec les filles, 
Sofia Ray notamment, qui 
est  géniale et m’a reboostée. 
Parce qu’au début, descendre 
d’un cran, c’est difficile à 
encaisser... Mais au final, 
j’y trouve du plaisir.” 

La parole 
à...

E
ric Messina, entraîneur 
et directeur sportif de 
l’Amicale laïque Echirolles-
Eybens  tennis de table 

(Aleett), l’avoue : “Après dix ans de 
Pro B, il  fallait passer à autre chose.” 
Autre chose, c’est-à-dire revenir 
aux sources de ce qu’est un club 
comme Echirolles. “Un club qui vise 
la Nationale 1 ou 2, en filles comme en 
garçons, sans forcément d’objectif de 
montée. Car  financièrement et en termes 
de bénévoles, c’est  compli qué pour un 
club qui n’a pas les structures. Ça prend 
des ressources, ça empêche de faire autre 
chose.” Une expérience profession-
nelle qu’il ne regrette pourtant 
pas : “Nous sommes compétiteurs. Une 
montée, ça ne se refuse pas. Et dix ans, ça 
passe vite. Il fallait le vivre.” 

Un projet plus harmonieux
Le virage a donc été pris avec la 
descente de l’équipe 1 féminine en 
Nationale 1. Le club s’est tourné 
vers le vivier local, départemental et 
régional, et a attiré des joueuses pro-
metteuses, comme Sofia Ray, 12 ans, 
tout en conservant Marine Zanardi, 
28 ans, capitaine de l’équipe 1 (voir 
Parole à...), pour apporter “son vécu, 
son mental”. “L’objectif est de faire 
progresser des joueuses du coin, de 
reconstituer un véritable pôle d’entraî-
nement féminin à Echirolles”, détaille 
Eric Messina, qui tempère : “Nous 
débutons, ça reste fragile. Il faut trois ou 
quatre ans pour que ça devienne solide.”
Les premiers résultats ne se sont 

pourtant pas fait attendre. L’équipe 1 
féminine, 4e, s’est maintenue en 
Nationale 1 ; l’équipe 2 – qui a été  
reformée – est  montée en Pré natio-
nale. De jeunes joueuses, comme 
la benjamine Linh N’Guyen Thac, 
commencent à percer. Surtout, cette 
nouvelle dynamique s’est diffusée 
à l’ensemble du club. L’équipe 1 
garçons est montée en Nationale 1, 
l’équipe 2 en Nationale 3. Deux 
nouveaux entraîneurs, déjà au 
club, Jean-Marie Barban et Robin 
Phengphachang, ont été recrutés ; 
une section baby ping, pour les 
4-8 ans, a vu le jour. 
Et Eric Messina de conclure : “C’est 
un projet plus harmonieux, ça soude. Il y 
a une réelle dynamique collective. Tout 
le monde tire dans le même sens.” 

LJSL

Contact : Amicale laïque 
Echirolles-Eybens tennis de 
table, tél 06 76 86 39 41,  

pendant les heures d’entraînement,  
les lundi, mercredi et vendredi, de 17 h à 
20 h, et les mardi et jeudi, de 17 h à 22 h.

4 >>>> 

Les championnes 
de l’Isère de l’Aleett : 
Sofia Ray, minimes 
et cadettes, Camille 
Campo, juniors, 
Marine Zanardi, 
seniors.

3 >>>
Le nombre de 
montées à l’issue 
de la première 
partie de saison : 
les équipes 1 et 
2 garçons, en 
Nationale 1 et 3, 
l’équipe 2 filles en 
Prénationale. 

L’Aleett compte de nombreux bénévoles qui participent 
 activement à la vie du club, ici l’organisation du loto.
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Ce jeune footballeur échirollois est parti à la “conquête  
de l’Ouest”, découvrir un nouvel eldorado.

Escalade

Le club  échirollois, 
organisateur des 
championnats Isère/
Savoie de difficulté et 
vitesse (170 grimpeurs), 
a enregistré plusieurs 
titres : Cassandra Robbe 
et Justin Deschamps en 
vitesse cadets, Salomé 
Godechot en vitesse et 
en difficulté juniors. 
Justin Deschamps est 
également 2e cadet et 
10e senior en difficulté. 
Notons dans cette disci-
pline, Pauline Champon 
7e en seniors, Maxime 
Limousin 15e, Léo 
Imbert 16e et Brice Tena 
18e en seniors/vétérans. 

> Football

Yann Martinez 

Un Echirollois en Amérique 

Après une grosse décennie passée sous le maillot du FC 
Echirolles, Yann a traversé l’Atlantique l’été dernier. Direction 
le sud des Etats-Unis et la West Alabama University, où 
il poursuit sa passion dans le très relevé championnat 
universitaire américain, tout en bénéficiant d’une bourse 
pour mener ses études. “Après une première année d’ensei-
gnement général, je vais me spécialiser dans le management 
sportif. Mais la priorité reste le football.” Tout est d’ailleurs 
fait pour que le “soccer” soit le principal centre d’attention. 
“Déjà, la fac se trouve dans un village où il n’y a vraiment 
pas grand-chose à faire. Dès que j’ai quelques vacances, j’en 
profite d’ailleurs pour découvrir le pays. Mon coloc m’a ainsi 
fait visiter Houston, il y a peu. Ensuite, nous n’avons que 
quelques heures de cours par jour ; le reste du temps, on se 
consacre au foot et à la préparation physique.” La réussite 
sportive  accompagne les premiers pas de Yann outre- 
Atlantique. “Pour ma première année, on a fait un parcours 
historique en remportant la saison régulière et les play-off, 
avant de  s’incliner lors du tournoi national.” Souhaitons-lui 
le  meilleur pour la suite – son objectif est de passer profes-
sionnel – et de pouvoir poursuivre son rêve américain.

FS 

GRAND LANCEMENT
ÉCHIROLLES,  LA PONATIÈRE

RT2012-10%

R E N S E I G N E M E N T S  E T V E N T E � :

0476485989
brunoblain-promotion.com

T2 � 109�500�€
T3 � 149�500�€
T4 � 202�500�€

HORS STATIONNEMENT

109�500�€
À PARTIR DE

TVA 5,5%

PUB
BRUNO BLAIN
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Vu / Energie collective
MJC DESNOS 

Inauguration du dancefloor
Danse > LA RAMPE  

Roméo et Juliette  
> Jeudi 3 mars, 20 h 

Le Groupe Grenade/Josette Baïz danse 
Shakespeare. Avant-propos sur la pièce, à 18 h 30. 
Rencontre avec les artistes après la représentation. 
Exposition Roméo et Juliette, impossibles amours  
du 3 au 31 mars, dans le hall de la salle.

    L’événement

Musique classique > LA RAMPE  

Beethoven passion 

Concert de chansons > LA RAMPE  

Zèbre à trois  
> Mercredi 16 mars, 14 h 30

SOIRÉE ASCENSEUR 
La Ponatière  
Sam. 27 février, de 18 h 30 à 23 h, 
entrée libre

Trois grands quatuors du maître 
 incontesté de la symphonie, avec le 
Quatuor Debussy, mardi 8 mars, 20 h.



CultureCulture

26

L
a chaleur de la ren contre 
et les sourires des parti-
cipant-es en disaient 

plus que tous les discours : 
l’inauguration du dance-
floor (piste de danse) mobile 
et modulable a donné lieu à 
des échanges, à une valorisa-
tion artistique d’une grande 
convivialité. Les danseurs 
d’Avalanche Family et d’Ava-
lanche Crew ainsi que des 
chanteuses de Debloc’Notes 
– qui a produit l’album La 
petite maison de la Teci – ont eu 
à cœur de montrer leur talent 
en toute simplicité, quel que 
soit le niveau de chacun et 
chacune. Etaient  présent-es 
les  adjoint-es  Sylvette 
Rochas et Daniel Bessiron 
(conseillère et conseiller 
départementaux), l’adjoint 
Pierre Labriet, la conseil-
lère municipale Kaoukeb 
Baya-Chatti, Anne Coste 
de Chaperon, sous-préfète 

secrétaire générale adjointe, 
Michèle Hostache, déléguée 
du préfet. Le président et la 
directrice de la MJC Desnos, 
Mohamed Tadbirt et Annick 
Bousba, ont dessiné les ambi-
tions du projet associatif. Ils 
ont, entre autres, souligné 
l’apport de la pratique artis-
tique dans la construction 
de son identité et l’appro-
priation de l’espace public. 
Ouverture, tolérance, culture, 
vivre ensemble, caractérisent 
la philosophie des lieux. 
Le dancefloor a été fabriqué 
à l’aide de palettes recyclées. 
Ce projet a réuni des jeunes 
et des usagers plus âgés de 
l’atelier bois, en collabo-
ration avec le Laboratoire 
archAologie. 

JFL 

A l’occasion de la présentation du dancefloor, la MJC 
Desnos a valorisé les danseurs et chanteurs qu’elle 
accompagne sur leurs chemins artistiques.

MJC DESNOS  

Une énergie  
collective

Vu /
mini-portrait

Clélia Guir  
Animatrice d’ateliers d’écriture

Stagiaire de la formation à la 
conception et à  l’animation 
d’ateliers d’écriture de la 
Maison des écrits, il y a encore 
quelques semaines,  cette 
 éducatrice de la  Protection 
judiciaire de la jeunesse (PJJ)
souhaite mettre ses nouvelles 
compétences au service de 
son activité professionnelle. 
“Mon projet de  proposer des 

ateliers a mûri au contact d’Yves 
Béal, notre animateur. C’est un 
support d’éducation très intéres-
sant qui peut participer d’une 
dynamique d’apaisement person-
nel et de réparation. L’ambiance 
agréable garantit une forme  
de bienveillance qui libère  l’écriture 
et une diversité d’expression.”

JFL 
Nina, Florence et Kenza, trois des chanteuses de Debloc’Notes. 

Articles > Animation
-echirolles.fr+ 

D’INFOS

> MUSIQUE CLASSIQUE 

Quatuor Debussy

C’est une longue et belle 
amitié qui unit le Quatuor 
Debussy à La Rampe. Les 
musiciens étaient “artistes 
en compagnonnage” lors 
de la saison 2014-2015. 
Ils posent à nouveau leur 
pupitre à Echirolles, avec 
un programme de trois 
 quatuors, l’opus 18 n° 3, 
l’opus 135 et l’opus 59 n° 3 
– l’un des plus joués au 

monde –, parmi les seize 
issus de la plume du compo-
siteur, maître incontesté de 
la symphonie. Une plongée 
vivifiante au cœur d’un 
répertoire aux lumineuses 
inventions. 
Une répétition publique, 
à 14 h 30, précédera un 
“propos d’avant-concert” 
tenu par un membre de la 
formation, à 19 h. 

Beethoven passion, 
mardi 8 mars, 
20 h, La Rampe. 

> CINÉMA 

Cinéclub Desnos 
Mahatma Gandhi, de Richard 
Attenborough, est une recons-
titution à grand spectacle 
de la vie de celui que l’on 
surnomma le “Mahatma”. 
De l’avocat défenseur des 
droits de la minorité indienne 
en Afrique du Sud, au partisan 
de la non-violence qui sera 
assassiné, en passant par la 
lutte pour l’indé pendance de 
son pays contre les Anglais... 
On  appréciera le jeu inspiré 
de Ben Kingsley. 

Vendredi 18 mars, 
20 h, MJC Desnos. 
Entrée libre pour tout 
adhérent : 8 € l’année. 

> TRÉTEAUX 

Tridi Emul’titude
Si l’aventure théâtrale vous 
tente, rejoignez la troupe 
échirolloise d’amateurs Tridi 
Emul’titude, qui prépare 
une comédie en hommage à 
Shakespeare. 

Contact : 06 08 937 347 (Bruno).

> ATELIERS D’ÉCRITURE 

Maison des écrits 

Les stagiaires de la  formation 
à l’animation d’ateliers d’écri-
ture, organisée par la Maison 
des écrits, animent à leur tour 
cinq ateliers, ouverts à tous 
et toutes : Contes et histoires, 
mardi 15 mars ; Rêves, dessins et 
mots, mercredi 23 mars ;  
La peur, mardi 29 mars ; 
Pain chaud, mardi 17 mai ; Les 
paroles blessantes, mardi 31 mai. 
Tarif par atelier : 6,20 € 
Echirollois ; 8,40 € extérieurs ; 
1,20 € demandeurs d’emploi. 

Ateliers d’écriture, 
Maison des écrits, 
de 18 h à 22 h 30. 
Inscription : 04 76 09 75 20, 
s.poutineau@ville-echirolles.fr 
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DES LIVRES TOUT DE SUITE
Soirée ascenseur

Oralité  
> CONTEURS DU MARDI  
Au fil de lieux divers, les 
Conteurs du mardi donnent 
à entendre l’univers en 
expansion et la portée 
orale des contes : Amours 
impossibles, samedi 12 
mars, 15 h, à la bibliothèque 
Neruda ; Drôles d’oiseaux, 
vendredi 18 mars, 19 h 30, 
restaurant Instants partagés 
(avec repas, réservation  
04 76 70 63 67). 

    L’événement

Dcap présente les groupes accompagnés de la saison 2015-2016, 
dans des conditions techniques professionnelles. Une richesse et 
une fraîcheur artistique à découvrir. 

Passage de témoin

Pour les uns, c’est une première 
expérience de la scène. Pour d’autres, 
l’ultime concert clôturant l’accom-
pagnement de trois ans de Dcap 
(Direction des affaires culturelles 
de la Ville). Pour tous et toutes, c’est 
un défi, une rencontre artistique 
attendue avec plus ou moins de 

pincement au ventre. 
Jamais anodine, une 
Soirée ascenseur est 
un passage sensible. 
“On n’imaginait pas 
jouer de suite à La Pona-
tière. C’est un challenge 
à tenter, un échange 
où chaque groupe peut 
apprendre de l’autre”, 

dit Meigge, de NobodyKnows, dont 
c’est la première saison avec Dcap. 

Se confronter à la scène 
Pour Quagmire, c’est la dernière : 
“Notre progression est énorme. Nous 
avons bénéficié à fond de l’écoute, des 
conseils d’Arnaud Gimenez et Laurent 
Buisson, les deux musiciens profession-
nels intervenants, qui ont montré une 
grande disponibilité”, relate Maxime, 
désolé de devoir interrompre ce 
qui aura été “un soutien précieux”. 
Une soirée ascenseur représente 
toujours “une super opportunité de 
trouver ses marques”. Pour Etienne, 
de Noize, “Dcap nous a permis de mûrir 
une identité, nos recherches musicales et 
la gestion du groupe. Arnaud et Laurent 
ont été très efficaces, ouverts et chaleu-
reux. C’est trop cool de bosser dans cette 
ambiance et cette confiance.” 
La 14e édition programme six groupes 
musicaux et un slameur :  Quagmire 
(progressif ethnique), Noize (rock 

progressif),  BadBoysBoogie (rock 
boggie), NobodyKnows (pop), Matéo 
(slam), Les Ewoks (l’atelier rock du 
conservatoire Jean-Wiéner), The 
Hill (trip-hop). En guest-star, on 
pourra entendre la formation semi-
professionnelle Talysker (rockabilly). 
La soirée sera animée par Brahim 
Koutari, jeune humoriste également 
accompagné par Dcap, et ponctuée 
d’interventions hip-hop de l’asso-
ciation Mecanic Dance Style. Grâce 
au Studio Mobile, les spectateurs 
deviendront des acteurs en enregis-
trant les chansons qui trottent dans 
leur tête. 

JFL 

Entrée libre, restauration par l’Asso-
ciation des parents d’élèves de 
Vaillant-Couturier. Réservation 
conseillée : 04 76 09 83 90. 

La soirée est 
précédée par 
une semaine 
de répétition.

}
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> RÉSEAU BIBLIOTHÈQUES 

Animations 
• 1, 2, 3 contez : Contes de 
gourmandise, samedi 13  février, 
15 h. Entrée libre à partir de 5 ans. 

• Temps des comptines : D’ici 
et d’ailleurs, enfants, parents et 
professionnels partagent des 
contes, à Neruda, mercredi 
17 février, 10 h. 

• Les jeux sortent des livres : 
un temps d’histoires et de jeux, 
à la Ponatière, mardi 16 février, 
14 h à 15 h 30. En  collaboration 
avec le centre social de la 
Ponatière. 

• Ateliers multimédias :  
à Neruda, samedi 20 février 
(photo), 9 h 30 à 11 h 30 ; à la 
Ponatière, samedi 13 février 
(photo), 10 h à 12 h. A partir de 
10 ans, sur inscription. 

• Jeux vidéo : aventure, straté-
gie, danse, on joue ensemble, 
à Neruda, mercredi 24 février, 
pour les 8-11 ans, 14 h 30 à 16 h, 
pour les 12 ans et plus, 16 h à  
17 h 30. 

• Carnaval à la Ville Neuve : 
atelier de création en prépara-
tion de l’événement, à Neruda, 
samedi 27 février, 14 h 30.  
A partir de 7 ans

Contacts : 
Neruda 04 76 20 64 51,
Ponatière 04 76 40 10 48. 

1

La Ponatière (square  
du 22 Août 1944), 
samedi 27 février,  
de 18 h 30 à 23 h 

1 – Noize

2 – Le slameur Matéo

3 – Quagmire

2

3
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Depuis le 1er janvier 2015, Alpes-Grenoble Métropole est compé-
tente pour gérer les voiries et les espaces publics des 49 communes 
de l’agglomération. Chaussées et trottoirs dégradés (trous, nids 
de poule, bordures brisées…), mobiliers abîmés (matériels cassés, 
arrachés), problèmes signalétiques (feu tricolore défectueux, 
panneaux manquants…), contacter le numéro gratuit 0 800 805 
807, de 8 h 30 à 12 h 30 et 14 h à 17 h. En dehors de ces horaires, vous 
pouvez laisser un message qui sera traité dans les meilleurs délais. 
La Métropole gère 2 640 km de voirie sur son territoire, répartis 
en 1 300 km anciennement communaux et 1 340 km de chemins 
ruraux et sentiers. L’entretien quotidien est assuré par 130 agents 
métropolitains. Le secteur Sud se compose d’Echirolles, Eybens, 
Bresson, Brié-et-Angonnes, Herbeys, et d’une partie de Grenoble. 
La propreté urbaine (papiers et détritus sur les voiries, poubelles 
éventrées), le fleurissement (massifs, parcs, bacs…), le déneige-
ment et l’éclairage public (lampadaires, façades de bâtiments 
municipaux) restent à la charge des communes. 

●●● > Compétences 

Entretien de la voirie

La lutte contre le réchauffement climatique et les émis-
sions de gaz à effet de serre passe par le niveau local de 
décision et d’action. “Nous avons un vrai rôle à jouer à l’échelle 
des territoires. C’est pourquoi Echirolles est engagée de longue 
date et capitalise ses expériences en obtenant des résultats encou-
rageants, notamment sur son patrimoine bâti”, a dit le maire 
Renzo Sulli, à l’accueil des participant-es, aux côtés de 
Jérôme Dutroncy et Bertrand Spindler, vice-présidents 
métropolitains respectivement de l’environnement, de l’air, 

du climat et de la biodiversité, de la transition énergétique 
et de l’aménagement numérique. 

Agir dare-dare 
Une série d’ateliers et de débats a suivi évoquant la parti-
cipation et la sensibilisation des habitant-es, le dévelop-
pement d’énergie solaire photovoltaïque, les méthodes 
d’évaluation quantitative du plan d’action des partenaires 
ou encore les stratégies de déplacements. 
Au cours de la journée, des collectivités, sociétés et orga-
nismes de l’agglomération grenobloise ont officiellement 
signé la nouvelle charte du Plan air énergie climat de la 
Métropole, dont Echirolles représentée par Daniel Bessiron, 
adjoint à l’environnement et au développement durable. 
Une charte, en six points, baptisée “Agissons dare-dare”. 
Les objectifs à l’horizon 2020 visent à diminuer de 35 % les 
émissions de gaz à effet de serre et de 30 % les consomma-
tions d’énergie par habitant. Autre ambition : atteindre une 
production d’énergie renouvelable de l’ordre de 20 % par 
rapport à la consommation énergétique globale. 

JFL

●●● > Métropole 

Le Plan air énergie climat à l’offensive 
Echirolles a accueilli un Forum dans le cadre du Plan air énergie climat communautaire. La 
place des collectivités locales dans la transition énergétique est vite apparue déterminante. 

Articles > Développement durable
-echirolles.fr+ 
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Les signataires du Plan air énergie climat, dont la Ville d’Echirolles représentée par Daniel 
Bessiron, adjoint à l’environnement et au développement durable. 

Rencontre à Echirolles pour réfléchir à un guide des voiries et espaces publics métropolitains.
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Pratique
Urgences
Urgence médicale 
Samu 
15. 

Sapeurs-pompiers 
18. 

Police municipale 
0800 16 70 41, 
 numéro gratuit 
 joignable 24 h/24h, 
365 jours par an. 

Police nationale 
04 76 09 06 07, 
du lundi au  vendredi, 
de 10 h à 18 h.

Taxis 
François d’Onofrio, 
06 88 88 10 30. 
Taxis banlieue 
 grenobloise : 
Yves Gierczak, 
Sébastien Cotton, 
Norbert Loisel, 
Jean Damaskinos, 
Vito Torelli, Joseph 
Di Lena,  Olivier 
 Joubert-Pinet, 
Nadine Tetherel,  
04 76 54 17 18. 

Service des eaux 
Abonnement,  
factures,  résiliations : 
04 76 20 64 16 ou  

04 76 29 80 39 
Problèmes techniques 
04 76 29 80 39 
Astreinte (n° à 
contacter en cas de 
problème en dehors 
des heures d’ouver-
ture) : 04 76 98 24 27. 
Plus d’infos :  
www.lametro.fr

Horaires Mairie
1, place des 
Cinq Fontaines 
au centre-ville. 
04 76 20 63 00. 
Lundi au vendredi 
de 8 h à 12 h et de 
13 h à 17 h 30. 
Service des affaires 
générales (état civil, 
élections, recense-
ment militaire, 
 guichets pour les 
cartes  d’identi té 
et passeports). 
Ouverture au 
public du lundi 
au jeudi, 9 h-12 h 
et 13 h 30-17 h 30, 
vendredi, 8 h-12 h, 
samedi, 9 h-12 h. 
Dépôt des dossiers 
de  passeports sur 
rendez-vous, de 

cartes d’identité sans 
rendez-vous excepté 
le samedi.
Permanence état 
civil (04 76 20 99 80), 
samedi, de 9 h à 12 h 
(cartes identité, 
 passeports sur RDV). 

Evade, enfance 
2, rue Gabriel-Péri, 
quartier Ouest. 
Accueil, lundi, 
8 h-12 h, mercredi et 
vendredi, 8 h-12 h et 
13 h 30-17 h 30. 
Information, ins   -
crip  tion, règlement, 
centres loisirs,   
mercredis et vacances  
scolaires, séjours, 
classes découverte, 
ateliers périscolaires 
et accueils après ou 
avant la classe,  
restauration scolaire,  
04 76 20 46 50. 
Réservations et   
annulations 
 restau rant scolaire,  
04 76 20 63 50, 
8 h-11 h. 
Recru tements 
 animateurs,  
04 76 20 46 68. 
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> Jumelage  
50e anniversaire 

Entourés d’élu-es et technicien-
nes, les maires d’Echirolles et de 
Grugliasco, Renzo Sulli et Roberto 
Monta, ont élaboré le calendrier 
du 50e anniversaire du jumelage. 
Grugliasco accueillera d’abord 
Echirolles les 1er et 2 octobre pro-
chains. La première journée sera 
plutôt protocolaire. Le lende-
main, place à la fête : rencontres 
sportives, échanges culturels et 
artistiques, banquet commun… 
Echirolles recevra une délégation 
de sa ville jumelle les 30 sep-
tembre et 1er octobre 2017. 

éducation canine 

Cours gratuit samedi 27 février, 
de 10 h à 12 h, rue de la Répu-
blique, à côté des tennis à la 
Frange Verte. Information et 
inscriptions 04 76 20 56 03. 
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> Village 2 
L’Ifra inaugure en chanson

Installés depuis la rentrée du mois 
de septembre à Echirolles au sein 
de l’hôtel d’activités solidaires 
Artis 2, situé au sud du Village 2, 
stagiaires et professionnel-les de 
l’Institut de formation Rhône-
Alpes (Ifra) ont inauguré leurs 
nouveaux locaux, en musique 
notamment. Les stagiaires, qui 
bénéficient d’une formation liée 
à l’acquisition des compétences 
clés pour leur permettre d’accéder 
à un emploi, ont ainsi interprété 
une jolie chanson soulignant 
les apports de leur formation. 
L’Ifra emploie une trentaine de 
salarié-es à Echirolles. Il pro-
pose également des formations 
professionnelles dans les métiers 
des services à la personne, du 
sanitaire et social, de  l’animation, 
du magasinage, de la vente, du 
 secrétariat-bureautique, de la 
comptabilité-gestion, ainsi qu’une 
aide à l’orientation. 
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Noël en fêtes  
à Echirolles 
Un peu partout à travers la ville, à l’occasion des 
fêtes de fin d’année, les Echirollois et Echirolloises 
se sont retrouvé-es à l’initiative des associations 
d’habitant-es ou centres sociaux, pour partager 
un moment festif autour d’ateliers pâtisserie ou 
dessins, d’un repas ou d’un spectacle... 

En cinq jours, un réseau

La Mission locale Sud Isère et la Maison pour l’emploi, en 
collaboration avec plusieurs partenaires, ont proposé un 
module collectif novateur à des demandeurs d’emploi, 
jeunes et adultes, résidents de quartiers prioritaires 
de la ville. L’action “Cinq jours, un réseau” a développé 
un accompagnement tonique autour des métiers du 
commerce et de la logistique pour engager les personnes 
dans une dynamique de réseau professionnel. 

Diaporama > Noël en fêtes à Echirolles
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Les cordes frottées à l’honneur 

Le mini-festival de Noël du conservatoire de musique Jean-Wiéner  
a réuni quelque 450 spectateurs. Sur scène, l’orchestre Festi’cordes :  
70 instrumentistes, l’orchestre Impromptu dirigé par Grégory 
Orlarey, des élèves des écoles de musique de Crolles, Seyssinet et 
Seyssins. Une belle illustration du projet d’établissement autour  
des cordes frottées qui se prolongera jusqu’en juin. 

Le centre du graphisme en chantier

D’une surface de 742 m2 sur trois niveaux et d’un montant global de 1,2 million 
d’euros hors taxes, le Centre du graphisme doit être livré cet été. Il sera inauguré le 
samedi 19 novembre prochain, à l’occasion de la 23e édition du Mois du graphisme.

Des centres sociaux solidaires 

Lors de ses vœux, le maire a chaleureusement salué le travail 
de proximité des bénévoles et personnels des centres sociaux, 
futurs “maisons des habitant-es”.

Vœux 2016 : les retraité-es ont ouvert le bal 

Comme chaque année, adhérent-es des clubs de retraité-es étaient convié-es par le maire  
et l’équipe municipale à la cérémonie des vœux. L’occasion de faire le point sur l’année écoulée 
et celle à venir, de partager une part de galette et de “s’étourdir” sur la piste de danse ! 

Articles > Travaux
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La sirène d’alerte réactivée 

Après des mois d’interruption, la sirène d’alerte est de nouveau déclenchée le 
premier mercredi de chaque mois, à midi, depuis le 3 février. Pas d’inquiétude, 
il ne s’agira donc pas d’une alerte ! 




